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QUOTmIEN POLITIQUE ET NCIEB DU SOIR 

Comment l'BphÉmBre RBpublique 
[atalans a été écrasés 

LE comité macédoniEn '1 DépÊChES dES DgBDCBS Bt Particulièrss s'Est rEformE 
Sofia, 8 A.A. - Du cor1·eaponda.nt de 

!"Agence Havas : 
Le comité national macédonien, na­

guère dissous, s'est 1·eformé avec l'ap­
probation du gouvernement bulgare. 

Le Cabtnet Ler•roux maître 
La collusion dEs autonomistEs avEc UEs ExtrêmistEs dE gauchE LEs circonstancEs de la situation 

La républic1ue catalane autonome a 
v<>ru moins de 48 heures. Dans les 
<'ondit10n" où ello nrait Hé prodamée 
cl'ailleurs, par un simple mouvement 
!>opulairP "t ~ans aucun co11cours de 
la forr1• armi'r, il !>luit diffi<-il!' qu'elle 
Jtul r(·sislür davantage. 

dE la catastrophE dE MaltEpE VErs IE rÉtablissEmEnt dB la pEinE dE mort 
L'homme de barre 

de I'" Afitap,, était endormi 
Nadrtd, 8. /.a sit11olio11 n'est pas d'arres/alio11s . Cepe11da11/, en raison de 

I.\•1111ut·t1• :tu sujrt <le la tragiqnc catastro· 
1·hc de ~[ahepu, 1uenéo avt••~ pro1nptitudt~ et 
l'!"Jert;,e par l+>H au lot itl-s, a 1ltu1nt'> tles résultats 
:-111guliPr1·111t>11l trouhlants. 11 n étt~ i•tabli que 
Je 11atron d~· l'alh·gu it 1notcur1 l'.-1/itap, a•·ait 
aba11do11111'> lt• ~ouv1•rnail de son t•1nharcation 
a un 111at•··lot i1nprovisi;., un eertain )lustafa 
ouha.-:-i. C<.>l111·ci parait s't;tre en<lortni il son 
poste; on ne :;'cxplittt1f• pa!i nutre1nPnt llU'il 
n'ait pai ape rt;u it tP1nps If' Firu:an, 8\'t~C ses 
f('UX th~ lla\'Îgalion CH rt>glt', ft.'U rOUA'C à ha­
bord. fl'u ' '"l't .l trihord rt ft~U blan1• uu tnàt 
<le n1i ... ainl·. (Juand il \'Îl Il' cargo il .:;tait trop 
tard JlOur rien lt'Htf'r. 

encore suffisamment claire dons la ctI- l/11/e11sil" du feu Clllrt' 20 /1. et 20 /1. 
pitale. la joum<'e de samedi s'etait dé- 30 el du {ail que la /usillade a n'<;ne 
roulée dans 1111 calme relai if. Par co11/r<', dans toute hi villt-, ces c/1i//r<'S sont Ires 
de nouvelles a/laques 011/ de déclen- probablement au-dessous de 1<1 vérité 

• 
Bare1•lo1w. rille prestigieuse et opu­

l<·11tc, r s t enl'nissée toute entière, avec 
ses gl'andes a\'enues rectilignes, laRatn· 
lila.lcl'arallolo,la Diagonal, entre la mer 
1'1 u1w s<'rio de monts et do rollines 
<l'altitutlo variablequi, s'ils lui font un 
«n<tre plein de !'harn10, ù l'horizon.sont 
autant do positions stratégiques d'où 
l'on domino aisément la cit~. Au sud, 
la l"ollinP d, \lontjuid1 a1·cc sa !'aser­
tte d "' prison fut longtemps la B~s­
lill1• de Barl'rl<.Jnr. ll'autros hauteur; 
"li su!"ci·denl Pll amphithéâtre. Elle 
sont ùominées par la masse d•1 'fibi­
<laho. a\ee ses 532 mNrcs d'altitude 
d'où l'on voit se rtétachcr, comme sur 
un frhiquier gigantesque, tous les 
eenlrc; principau" ùe la ville, - et 
ll'ailll'urs, le long de la barriOro de 
)lif't'ru qui cntourt~ la terrasse du rri­
hitlnho de pctit!'H plaques de bronze 
•ndiqrn 1t rxattcment la distance et 
la dirnci.on d<'s divers monuments de 
la dlle : tant de milliers li~ mètrrs 
iusqu'.'1 la 1·athhlrak·, tant jusqu'à 
l1Iif11l)l du \·ill•\ etc ... 

chées la 1111il par les rh•oltés soda- • • 
listes. f .lf.1drid, S. A.A.-la journée d'hier fut 

Une vive fusillade entre les. rebelles marquée par des fusillades isokes, dont 
et la police assistée par les troupes a li/le serù:use dans le quar/Ù'r de ll!bmla 
éclaté à plusieurs reprises dans les qui fil /rois morts parmi les rà•ollés. 
rues mal éclah·ées de la capitale. . , et en province 

les combats S• soul poursuivis pe11-
dt111/ toute la journée de dimanc/1e. Il y 
a eu, de port el d'autre, des morts et 
des blesses. Le go11vememc11/ a prononce 
la destitution de tout le conseil Nuni­
cipal de Madrid et a confié J'adminis­
lratiou de fa Ville Q Ul/e C0/111//iSSiOll 

C'".•t li:"!' que lP ii;1;néral lfatet a eu la 
}Jarl ie h1'1le pour f airo pieu rnir sos obus 
s lr :n enlroclo ln robolliun, sur la petite 
Pl:H'e <JU~drangulaire,enserruo ent1·e le 
P 1l.1is de l'ancienne uD putacion pro­
l"inc:ial• (ronsoil général) où siège de­
puis trots ans la « < i1•neralidad •de la 
f'at:ilognf' "' le palais qui lui fuit face, 
C1olui de la 'lulllcipalit~. 4ui en est une 
«xactr r(pli<\U!'. 

Ct•ttu plare P;t 1l'aillours le c.eur de 
la \'icilln llarcelono historique, de­
rnpurt:e d ~licieu:;C'nlent archaïque, avf'c 
ses nwll1•< (•troit<'s ses cartouches et 

Vue générale du port de Barcelone avec 
à Chrl tophc Colomb 

le monument 

fait que l'on drstinail ·comme 1m·si-1 a fait sa reJdition aux troupe: régu­
dt>nt à la nouvelle •1-.<publique11 <'.lia- lières de Madrid h er matin, à 6 h. 
lane l'ex pr6sido11t du ConsC'il psp:i- 15, quolqull eut annoncé dans ses 
gnol, le socialiste Azana. Et ici nous j communications à la radio son in­
touchons du doigt en qurlquo sorte tcntion de valn~rc! ou de mourir 
l'un des multiples paradoxl'S dont la Le maire de Barcelone, tous les con­
\"ie politiqu<' espngnolo est plein<'. Les seillers municipaux et le commandant 
autonomistos sont ,,,·idt'.11mcnt <li'' des forces militaires de Catalogne out 
nationalistes-sut· une •'«ill'llc r."·duit" été arrêtée. Après l'entrée des troupe" 

en ville, des b:u-ricadaa qui c.vaient 
si l'on \'eut, ù 1'6chelle de leur provin- été dressés en plusieurs avenues du-
ce, do leur \'ille nt de leur dialel"lc - rent être prises d'assaut. Plu,siem·s 
m<1.is dos n~tionalist~s ardl'nl" et .. on- édifices publics durent être réduits à 
\
1 ai11C'US. (;('<'i P~l ,. 1·ai dP~ Uatal tns. conps de canon. 
con111ir des B.1s,1ue• ou lil's <:alwi .. ns. Les phases de l'action 
~!eus ils sont en uu>mo tt>mps des démo· militaire 
cratos,des ho?llmes do gauch,•, voire Barcelone 8 A .. A. L'offensive ar-
d'extr~me g;111.-lte 111lll moins ardents et mée contre le palais de la Généralldad 
non moin~ convai1,cu:i. Aussi, tandis oit siègeait le gouvernement catalau 
qu'ils reven.liquent pour leur provinc' et contre l'a.nclen palais du gouverne­
le droit de disposer librement de ses ment civil où siége:i.iè le con,oill3r de 
rtestinées, (et d'en disposer surtout de l'iutél"ieur a commencé vers 5 h. du 
la façon radicale iiu'ils préeonisonteux- matin. Les inau1·gés ripostèrent. 

L'armée a utilisé alors <les mortiers 
mêmes)il~ \'Oient cl'un wil sou1J~·onneux 
et volonli<'rs hostilo toute affirmation 
ù ~ladl"id de do<"lri11es politiques dif-sos l-l'U"sons armoriés, à quelques 

1 l 1 · . férenll•s des lou1·~. l~n d'autres ter1nes, !>as 1ln lu !'nt 1<i<lrn e got uque ou sur-
vit tout te pittoresiiue et tout le ro- ils sont toujours prêts à i11tenenir 
111,1ntisme capti\'ant do la \'ieille Espa- dan~ l'é\'olution fi,• la politique espa­
gne mysttique et austère. gnole a\'ec autant d'impétuosité <1u'ils 

pour tirer aur les deux palais où des 
dégâts import!Lllts fu1·ent causés aux 
façades. Vers 6 h., le président Com­
pany& a confé1·é, parait-il, avec le gé­
néral Batet qui a garanti la vie sauve 
à ceux qui se rendraient. 

Si nous en <'royons leo •lépè!'hes, il en mettent ù d 'fùndre touto intencn­
'«mblt• ciue Io général Batet a fait lion tians leurs propres affaires ... 
8Urtout ll'U\Te !l'intimidation ut que !:li le gou1•ernc111ent d'extrême gau­
fort pt>u d'obus sont venus briser les che cpt'on a tenté d'établir:\ Barcelon" 
grand<•sdallos quadrangulaires dont les a\'.Jit triornph~, il est indubitable 
abords de la généralidad sont pavés. qu'il aurait exercé une attraction ir-

Un garde est tué au moment 
où il hissait le drapeau blanc 

M Companys a communiqué alors 
par la rau10 a la poptùatlon qu'afin 
U'eviter des effusions ne sang, 11 pré­
férait se rendl'e. Il était a.lora 6 h.15 
du matin.L'al'mée aoccnpé aussitôt les 
deux palais. Il est très drl"ficile de 
fu<er le nombre des victimes. Dans 
le palais de la Généralidad un gaxde 
.catalan fut tué sur le coup au mo­
ment où, sur l'ordre de Campanys, 
il allait hisser le drapeau blanc. un 
compte également quelques blessés. 

Les détenus 

Le '"Firuzan" donne de la 
proue contre le câble 

XP,llllnoin~, tians une ~orte du sur..,aut, 
.\lt1 1'i tarao11h:1$Î eut un t!clair de luciditt!; il nut 
la l•arr~ :·, l1'1uôrJ toute et 11arrint ainsi à évi· 
Ler <'01n tin• par 1ni racle l't•t1·ave <l utïru;a11. C'esL 
il ce 1111>U1..:nt 11ue le patron tle l'e1nbar~ation 
ré\· •1llt-! uus~i se pr~iµitR à l'urrii!re 
pour tuilier h~ grelin qui r1llta1•hnit l'A/itap à 
1'autru allègè qu'il re1norquait. ~lais il 8eu1ble 
llUC CO geste arrivait tru iJ tarJ. En erret, le 
l·ïru:an ue ht.•urta pas tllrecten1ent aucune des 
df'ux r1nharcation~, 111ai.i le Clihle qui les re­
liait. 811u~ ln violeuce <lu choc, tant l'A/itap 
qu~" h• ka) k.~ qu'il a\•ait à la traine. furent 
p1'l1jl:t s l't)ulrl! chacuu des flanc!I du cargo, 
de part et d'autre t.l.L• la proue. L'A/ilap, ttui 
1•ntz·,·L1·1nvs a~·ait pu ébaucher un. inouven1enl 
vers tl'ih~>rtl, ne bt'urta qu'a:-;!'f'z ll•gèr,1nent 
la <·1)(1ua du vup(•ur. Et cou1111e t•galen1enl le 
grt:liu qui le ratta~·h t à Mil re1norque nvnit 
c ti'• ro1npn, il put nt<•ttr.• lt• cap ~ur ll1•yl11•li 
ada s1u1:-. nutrP ilu·ident. 

1· ~11· l'nnfri', l'Pinharcation rl~111orquêc fut 
l:llH'~ sur la flnn,~ dlt tïru:an av~c la violence 
d 'ua"' rronùe et eut le h1_1rJt' tlt.:ronré sur 
tout~ i.::1 Io 1gueu1\ 

~\pr~s la l'atastrophL•, h• Fir11ztu1, entrainé 
par la \'ite-~F:r. ac1lui:-;e, continua sa 1H:arche 
pc11rla11t un l"ertain tt•1nps. Il lui fallut une 
:--érie de llllllHCU\'fl'~ pour !aire lll3ChÎllC en 
arrii·r"ë t•t rC'Vf'nir sur les li{•ux du 1h(sastre. 
E11tr~ten1p:o§, 15a:!ll nlinutes s'étaient éeouh~f's. 
c:~l:ll <'~ qui t.•.xp.iqllC que ltl pJupH.l'l des SÎ· 
n1:-trt.•s se soi..~ut noye:-i ava1lt J'arrivée des 
c:u1ots sauvet1•ur:-1. I.e~ l'L'·"~apé~. an rur et â 
111esure qu'ils êtai<nt riP1nontéfl, grelottant 
de froid, ~ur I<' pont du f-"ir11:a11 (>tau>nt t•nn­
iluits dan::i la 1nachi11rr1<' pour :;'y rechaut"fcr 
et ~tkbe:r Jeurs \'t'te1nents. On leur rahiait 
IH'èll!lru ùu th~ et pour lJL•ancoup d'entre CU:\, 
11ui 1•t:tient é\.-:tnou1~. on a eu lJ<'nucoup de 
p• inc à leur faire rt>prl•ndrc leur..: sen~. 

Les conclusions du juge 
d'instruction 

Le suU:t>titut Xurt'ttin UPy fjui conduit l'en­
j1tn·te a cortt•lu ü J1opp1>1'tunitc tl'atTl•tcr trois 
pi;r1-01111L·S : llüsnü lx·y, co1111na11dant du Firu· 
:an, toous l'111culpati1111 <l'avoir provoque! l'a-
1.Jortlngt•; 1-'aïlc kaptan, patron 111• l'A/il11p eL 
lrfan kaptan, pnu·on <le. l'allège ren1or4uée, 
l-Oll la double 11u·ulpat1011 d'al>ordag~', <le 
trnn port ile passagt'rs en surno1nbre et né· 
glîgt•nc1.l des rrglc1nents internationaux con­
l'Prnant le::J feux de route. Faïk kaptnn e~t 
po11r1:uivi en nutrt~ pour néghgt:'nCI:', en t'Oll· 
tiant la barre il un llou11nlf' iuexpéri111enté. 

Les instructions 

de Sükrü Kaya bey 
J\nkara, 7 .\ .. \.· Le dra111e !jurvenu dans la 

111cr de )Jar111ara a provo11u1~ une vive ~1ncr 
tion dans ics 111ilit'ux gou\·ernen1entaux. 

J.o 111inistre l'intérieur ~ükrü Kuya ùey a 
ordon 11é par téléphoue au vali d'Istanbul d'é­
tahlir les respon:--aOilité1:1 du <lé.;astre, de faire 
rep1'l'her le:-i cadavre~ et de réserver des ru· 
nérnilh'"' illl(HJs<111t1•:o; uux victimes. 

gouvememe11/t1le. 
Le conseil des mlnistrea qui s'est 

réuni à midi a pria une série de dé­
cisions, notamment celle de l'envoi im­
médiat de 6 régiments de renfort en 
Catalogne où les rebelles sont encore 
maJtrea de plusieura localités en pro­
vince. 

A la suite des événements de ces 
jours derniers, le gouvernement a dé­
cidé de demander mardi au Parle­
ment le rétablissement de la peine 
de mJrt. 

Les monarchistes donnent 
leur appui au gouvernement 

Da.na le courant de la journée, M. 
Lerroux a eu un entretien avec les 
leaders du mouvement monarchiate 
qui, en raison de la situation, ont pro­
mis leu!" appui au gouvernement. 

L'interruption des 
communications avec 

Gibraltar 
Cu a1111011ce que les auto;ilés brilt111-

11iq11es a Gibmltar 0111 ordo1111t! un<' /a-
111e/11re sévere de la /routière. Les com­
m11nica/io11s postales el télégraphiques 
sont interrompues. Toules les nouvelles 
d'Espagne sont soumises à 11ue sé1•ù1• 
censure. 

La situation à Madrid 
Nadrid, 8. A. A. - les services pu­

blics te11de11t à s"ameliorer. 011 appre11d 
mainterw11tq11e des désmdres se prod11i­
sire11/ egaleme11/ dans certaines locali­
tés d<s prouinas d'Albacete, ,llulaga L'I 
Jaen 011 les insurgés ont tenté de pte11-
dre les mairies. 011 compte cinq morts 
el 1111e lre11"1ine de blesses. De nombreu­
ses arres/alio11s 0111 élli opérées. 

le bilan véri/ïè de /'emeute d"hier soir 
à Madrid est de /rois morts et de lre11/e 
blessés. 011 a opère une q11arantai11e 

Nadrid, 8. A.A -le gou1•emcment a 
destitué ,Il. /Jlanco. gou11cme11r civil de 
la province d'Af:,acde. 

011 mande de G1jo11 que les rebelles 
replièrent sur la mu11/agne de St111/t1-
Catalina que le croiseur Libertad com­
mence â bombarder. 

Dt1ns la regio11 mi11iire de LL"Oll, Je 
nombreux grimpes se r<'{11gièrc11/ dans 
les montagnes t1L't"C do1ombr<"uses t1rmes 
el mu11itio11s. 

A Sai11/-Séba,1ie11, 1111e fusillade fil 
deux morts parmi les rt'vo/tës. 

De nombreux incident;· se jJrotluisir. 11/ 

dan;· les ru.·s de Bilbao : 1111 mort. 
011 mande de (;;bra//ar q1œ dl' nom­

breux Espagnols u fl'/ugiacnl dans celte 
/lille 011 u dirigeraient é!Jakmcnt trois 
a11âe11s ministres espagnols. 

La réouverture 
de la frontière 

Jlatlrù/11'1. A. tl. - La Dirt•clù.111 q,?. 
némle dl' la Sûreh' déclare que lt1 
fro11lit're cspa,11u>fe fui fermée si111plt'-
1ne11t pour ëi.•fft·r que 11!.s rcï.'tlf/t!s p111~·· 

sen/ t/llillt•r /l' lcrrilo:re, niai.-. t/ltl' ft's 
pcrsonllt'S llIU ti ies c/"1111 /1er1ui!,~ special cle 
la /Jireclioll de la Sûrde pe11w11/ sortir 
de /'Esp,1g11<'. 

Toul gr,;ve t/1111.s les ."il.!111ict.' /Jublics â 
,lfatlrit/ t•st ù1tcrclile

1 
sous Pt•i:u! tle rt;l'O­

catio!I. 

Le g<'lll'crnemrnt a/firme que /tI tm11-
quill1!.' es/ rétablie. 

So/011 le journal "El /Jebat<" ... ,11. Largo 
Cuballero s'est <'11/ui. Le bmit cour/ tJlle 
N. lnda/eâo Prie Io tI élë arrl"/e. 

Les journaux de Madrid relèvent 
que l'attitude du gouvernement espa­
gnol provoqua plusieurs manifesta­
tians de sympathie de la pari de la 
population madrilène. Le gonverne­
ment, dont la situation est renforcée 
par l!l tentative de révolte ~alalane, 

prend des mesures en vue d'une re­
pdse générale du travail aujourd'hui 
même. Tous les ouvriers et em­
ployés qui ne reprendront pas le Ira 
vail ce matin perdront leurs emplois. 

Les autonomistes catalans ont ét6 résistible sur le reste de l'Espagne. 
cncourngés et gâtés en quelque sorte Barcelone a d'ailleurs été tlo longue 
Par leurs succès antérieurs. A la fa- date le thermomlltre politique de 
Veur du mouvemeut révolutionnaire l'E,pagne. Les mouvements qui se ma­
d'avril 1931 en Espagne, ils étaient nifest~nt clans cette province opulente, 
rentrés il Barcelone. Je colonel Macia, comblée de dons par la nature et qui 
leur apôtre, à leur ltite, et on les avait est devenue la zone iudustde!le la 
acclames. Leur dictature avait été plus développée et la plus riche de la 
t:tauhe sans la moindre effusion dP péninsule, s'étendent toujours ù tout 
sang. Le gOU\'Ornement républicain le reste du pays 11u'il s'agissp de 
CPntral absorbé par les multiples dif- mouvements révolutionnaires ou 
ficult(I; que rencontre l'établissement de tendances diamétralememt o~­
de tout régime noU\·eau et d'ailleurs I poséfl_S. C'est à Barcelone qu'a pris 
tr/•s farnrablement disposé à leur I naissance le mouvement do l'rii!10 
C.gard, s'était empressé de ratifier leurs de Rl\'era, alors gouverneur de la <..:a: 
<lncis·o s talogne et c'est à Barcelone que lo en 

les 1lirigec111ts socialistes de /Jarce/o-

l..ti 111ini. trc a chargé en mê1ne tf>tnps Je 
vali d'cxprilne r aux fa1nitlc~ des èprouvé!i lei:; 
1•ontloléancos du gouvernc1nent. 

11e, 1/. Compa11ys, les tllllontés rnta/a11L"s ! vers 17 Ï1eures, dura deux heures en­
c/ les gt1rdes arretes quilléreut dans la tières. Les membres de la fédération 

Les échos du discours 
de M. Mussolini 

I damnatio11 calt'gori<;ue d11 rév1sw1111is111e 
hongrois. 

1 11. 
Cette fuis-ei, les successeurs de feu de «République• a été poussé pour 

~hcia, pour lu plupart ses anciens la première (ois. 
Co1upagnons de lutte, ont voulu faire M. Lerroux, qui fut lui-môme pcn-
1.tn pas de plus et revenir au régime dant longtemps l'un des chef de l'a­
•le large autonomie qui fut celui de la gitation catalane, le sait fort bien et 
\Catalogne jusqu'en 1714, ot jusqu'à la c'est ce qui explique la promptitude de 
l!on11uùtc do ilarcelone par Philippe V, la répression du dernier mouvement 
~!Jr/'s 14 mois d'un siège meurtrier. séparatiste et oxtrêmiste do gauche. 
ls comptaient sur les embarras que • G. PRIMI 

la Rrilvo générale et les révoltes ar- • • .,. Nudrid, 8. - Lli guerre cil'i/e co11ti-
. ,.fes, dans la capitale et la province, 
8 nue, bien que la situation du gouver-
~ Uscitont au nouveau cabinet Lerroux. nement lerrou.r se soit semiblement re11-
· la1s leur calculs ont éto trompés. La 
taJliclité foudroyante de la ropression forcée à la suite des derniers incidents. 
u De violents combats ae sont dérou-

e leur mouvement le démontre. lé B 1 ù d t · 
lJ'aillours, il ne s'agissait pas seule- • a arce one 0 es roupes consi-

tn tlérables avaient été envoyées par le 
l ~nt, en l'occurrence, de séparatisme. gouvernement central pour écraser la 

a collusion entre les catalanistes rebellion avec le concours de nom­
tiurs et les partis d'extrêmo gauche breux aviona. 
espagnols est rendue évidente par le Le nouveau gouvernement catalan 

• 

matinée f<' pa/a/S de /a (,"oœralité sous anarchiste ont déclaré qu'ils ne se l't1ris. 8. - la presse fran~·aise com-
/a survt!illunce des troupes. Les de/mus rendr~nt jall!ais. . . me11/e /011g11eme11t le grand discours pro-

. . La ctrculatlon des véhicules est m- no11cé samedi par le président du Conseil 
/ure11/ tra11s/eres au pa/<11; du co111111t1n- terdite dans les rues depuis hier 19 · · I· · 
dan/ en die/ de /'arm~e pws a bord du h 

1 
jusqu'à ce mdbn, 1 h. li est éga- 1:al1en sur la p.uce de la. c~thedrale, u 

vupeur l'ruguay. lement interdit de paraître aux bal- 'f1lan. ~Ol's les 1011r1wu~ s accort!e11t a 
I.e nombre des arres/ulions est con>ide- cons des maisons. j reconr.a1tre que les paroles de N. Nusso-

rtible. A midi, la fusillade colllinuait . Troi~ navir~s de _guerre sont ar· li:11 r~11de11t possible 1111e e11/e11/e enlrt 
. . . rivés hter et firent JOuer leurs pro· 1 l'//a/1e el la J'ougoslaziie 

dans les diverses pt1rtœs de la ville. le jecteurs sur la vtlle dans le cou- • · 
nombre des morts au wurs d<'s evti11<'- rant de cette nuit. • • 
111e11ts de /Jarct'lo11e <':il <'>lime a u11,. Le général Batet a déclaré que Paris, 8. A. A· - Examinant les rap-
' rentaine. les troupes feront usage des gaz ports fra11co-italie11s a l'occt1sio11 du dlS-

On ra/1erdie ,11 A:ana, <'X-~resident si les révolutionnaires n'abandon- cours pro11011cé avant hier à Nilan par 
dn const•il, pour conniutre ,,, piirt qu·1·1 ne1nt ~~s ,•a1 . Iutte. . N. Nussoli11i, Le .lournal des Débats 

,, .. e co~11t: 11111.:110::. Arenas a elé char. 
aurait prise ii /,1 rebd/h>n de la (,"éuéra- gé de J'udministration de la Geuémlite constate que les amitiés solides sont cel-
lil<'. de llltalt>yne. les qui se 11011e11/ en pleine lumière. 

M. Azana e&t en fuite 
1
, . , :. «Aussi, écrit ce jo11mal, les bons arti-
ans, d. A. A Le correspo11da11/ du sans d'1111e entente fra11ço-italie1111e se-

Barcelone, 8 A.A. 9h.45 - M.Azana }' t · t J 1 B • e 1 • om na u t1ne,011e estime que roui tes hommes qui feront le plus 
a réussi à traverse .. la frontièl"e fran- le nombre des mor/s et des blessés du 

111!1/ement ressortir les co11t!itio11s de çaise. mou11eme11/ d'hier al/eindmit 2.000. 
~ l celle en/ente si dt!sirable. l'11e de La .us lla<le devint plus intense :à DI' S à Bo d 

Barceloneàla tombée <lela nuitd'hier. Ui XC ( l' CaUX ces co11ditio11s es/ l'accord italo-you. 
Au cours de l'après-midi, l'artillerie Bordeaux, S. - J)e vio/e/l/es rixes 0111 goslave, car on doit savoir que la Fra11-
bombarda certains bil.tünenta du port eu lù-11 ici 111tre adversuires politiques, ce 11e sacrifiera pas des amities eprou­
provoquant un incendie dans des en- au cours de {(, campagne électorale en vées pour en obte11ir d"autres. 
trepôts <le coton. vue des prochaines éleclio11s co11111111na- le «loumat .. constate que le /Juce pas-
Les anarchistes résistent les. U11 socialiste /aisa111 partie d'une sa sous silence le problème de fa revi­
Une véritable bataille commencée commission électorale a été blesse. La sio11. 

' police a opéré une série d'arrestations. le •louma1» aurait désiré une con-

LES BIEctions f rançaiSES 
Un succès deJJ. Uou1uerg11c 

Paris, 8.\..\. 9 ll.l5 La pn•sse 1·ons­
tate gL•néralement IJUO lc·s dect1ons 
sont farnrables au gouvernem1mt d 
trùv<', quoi11ue les r1"sultats acquis no 
modifiEnt pas twnsiblcmenl los prél'•'­
àentes majorités des <'Onsnib gdnl'­
raux. 

Il semble bien, d.•~lnro cLe l't•til 
Parisien•, que l'appui do '1. Doumer­
gue n été entendu. 

«L'Eeho de l'aris•tlcrit que c'!'st un· 
vrai succès pl'rsonnel pour Io prési­
dent du couseil. 

L'échec du front commun ne fait 
pas do doute pour le " ~latin •. 

Lo " Journal 11 remarque aussi quo 
" l~ rngue de ~ond • annoncée par les 
soc1al-commu1rn;tcs no s'est pas mani­
festée . 

t>our l'<t(]·~u\·rè • ehacun rPste sur 
ses positions et la vraie hataille est 
renvoyée à dimanche. 

Le " Populaire " crio victoire: nous 
avions obtenu .(0 OOU suffrages en 
1918, nous en avons <;4.0011, ~oit un 
gain de 30 pour cent. L 

L'« Humanité• rcrit: nous douùlon~ 
au moins lo nombre de nos élu• par 
rapport au premier tour d'il y a six 
ans, et un grand nombre de ballotages 
nous sont favorables . 
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'~~~ ... ~~~.!~~~!"} L"' horu~:u::s,tBrrBS La VÎB localB m~::~~~~~~~~;;:.J LBS mDystèrES dE "Ida guErrE n~vaGIE_par HEctor c. BywatEr 
Le Vilayet tain courant: quelques·UllS d'entre avl et oliath 

leur fallt une nouvelle humanité, un nos architectes avaient entrepris un 
momie nOU\'eau et une nou\'elln con- Xous parcourons la patrie turque. :..e Codex turc essai de renaissance do l'architecture r d t t d . d 
ccption des choses. Elles n'p~tent à Le lralll nous mène Ll'un horizon "' l'ne commission sera constituée au ottomane. Les édifices de l'Evkaf et de uE ES rur EUr E n:1v1rES E guerrE 

l'autre. à traver• notre bean pays · t' d l'i ·è d' !'Ankara Palace constituent les spé- U U 
satiété que tous leurs efforts no visent Xous courons visiter toutes les bour- mrni~ ero e 1ygi ne en vue appor- ci·rnens de cette école. ---~-----

ter les modifta1ions nécessaire au 
11u"ù attointlra ù cette fin. Or, nous gades desservies par notre r~soau fer- Codex turc. C'est plus tard seulement que les III ) utta<Jntle cl'apriis ll's métho1lcs ll'usa"<'· 
nous trouvons en présence d'un nrti- r;. jusqll'à leurs rewins les plus re- règles et le style de l'architecture mo· La destruction on haute nw1·d'un puis· Il ütait, ainRi <111<' son ami le fl1· 1'1~0-

cuh's A la Chambre de Commerce d 1 • 1 · Il t ·1 t clo intitulé Jstanbu/ pllblié par !'Oes- · · erne se sont répandus. )o nouveaux saut navire pat' un minuscule cano1-tor· ucc1, un exCl' en nageu1',et 1 s nvaicn 
· 

/ 
~ 

11 1 
· Uhaquo station, chaque villagn nous La ChamlJre de Commerce d'lstan- professeurs ont été engagés à !'Ecole [Jillellritaliennopouvait<1ue1Jrovonuer tous deux à leui· nrtif <lu nombrcus1» 

tarciâusc ie ress. St•nt a boutiqur offre un nouvel aspect. :S-os ."eux s<> ., f 1 E ' IJul tiendra aujourd'hui sa réunion des Beaux-Arts. Les architectes turcs une dépression générale on Autriche 1wr ormances < o nag<'. n collabora· 
do l'au.ïqu.ln'e, le musée et mèmc la tournent des IJeuutés et des riche,;ses mensuelle. On élira à cette occasion sont déjà formés aujourd'hui. el contrilJuer à l'<mvahissant d(>failis· t10n avec le poi•te Sc•m fün •Ili ils ima· 
tombe ' de ces terres rnrs le• homme• 11ui les les membres d'une commission qui On sait qlle l'essentiel dans un édi· me qui oapait dC>jà Io moral de la na- ginèr?nl Io projPt do f:111·d passer 1:1 

\'oi<'Ï encor·e un Européen qui est utilisent pour on créor un foyer doit ~·occuper de8 préparatifs pour Ios fice est moms l'aspect qu'il présente, tion. Il est prolJalJle <1u'aucun autre maclunc rnlernal.e de Ho"setti aux 
arrivé ù Istanbul où il est re té quel· :. élections des membres du conseil. que la mesure dans laquelle il remplit coup do main de touto la guerre 11'a a.1~c.rnges des ~.u1rass~,;. ~ Pola et d~ 
ques heures. li n'a pu ,·oir sur le pont l.n quegtion de notre population Tous les commorçints ol in<lustriels le bllt auquel il est destiné. prodmt un aussi grand effet sur l'1s· fauu ,autor le 1111h11s l m/1s,1Jaleall anu-
do balata d'hommes bigarr~s (!Or· constitue, comme on le sait, nn pro· inscrits il la Chambre de Commerce Un grand architecte est ce!ui qui, SllO finale <1ue ne fit cet e. ploit dll rnz. rai austro-hongrois. 

hli•mo essentiel. et !'Industrie d'Istanbul prendront lollt en remplissant complètement les zo au largo do l'remmla. J)jff~renle~ circon"tancus rntardi·-
taut clos pantalons bou[fnnts el des lie a , 0 ]ution tlilpond Je ronfor .... part >\ces élection•. buts de son plan, parvient à <'l'éer un Le film rent l'e:"t'clltion do cet au1lacieux pro· 
turhans. l'as la moindre trace non ment do l'armature •ol'iale turque. Plus de chauffage au bois style approprié au genre de l'édifice. Jet, mais le 31 odolJ1·e l•Jlli tout était 
plus dos ckarns•.,chamarrés,ni des ou· Cette question signifie pour notre µa-. dans les départements officiels De la sorte, le style n'aurn pas été Une circonstance parliculièro a ser-1 prèt et 3 1 huure dd l'apri•s-midi l'ex· 
llUtJUes gardiens do ]a chastot<l voi!C.o tri11, obligée de progre~ser ù la fois sacrifié au but, ni le but au style. vi ù nous conserver lin souvenir gra- pédilion quitta \'cnioc ù bord d'un 

. d lt 1 1
,
1 

d clans la technique agricole et dans En vue de préserver nos forêts de li faut toujours préMrer un archi- phi<Jl10 de cet événement historique. torpilleur. Sept heures après elle était 
des éqmpages es su anos · us e l'industrie, sa transformation on un lu dévastation. le ministère de l'inté- tocte qui parvient à exprimer le plan Confiant dans le sUCC(.S de son attaque au largo de l'îtP:Brioni. L~, l'engin fut 
cluens 0rm11ts dans les ruos. Plus titi " champ d'expériences humaines .• riour a notifié par circulaire à tous mais n'a pas beaucoup de goût dans si bien prépar6e du barrage d'Otran· mis ù l'eau el les deux hommes s'om· 
clernches hurleurs ot tournem-. qui ~lencr à bo1rne fin celte entreprise les départemellts officiels do n'emplo- le style, à celui qui sacrifie le plan de te, le commandant en chef autri<'hien barquèrent sur une barquu électl'ique 
so trouvent relégués dans l'histoire. Il exige tout particulièrement trois fac- yer comme combustible que du char· la construction pour des fioritures de avait installé des appareils de prises qui les amena silencieusomont à un 
faut Jiru son article pour so fairo lino tellrS: le savoir, la ,·olonto et Io senti- bon de terre. façade. Le premier, s'il est un artiste de vues et des opérateurs habiles sur mille endron des défe11ses extérieures 
idée de ln fa~on dont 

1
1 se tourmenta ment. L'enseign~ment médiocre, est par contre un bon ar- deux des contre-torpilleurs d'escorte. ùo Polo, l'engin rumorqu6 il l'arrière . 

• ·ous fermons les yeux tlt nous aper- chitecte. tandis que l'autre n'est qu'un Il comptait faire tilmer la destruction Hossetti et son compaguon Stl glissù· 
pour 0- pLquer <JUO ln Tur•1uiu est de- ce1·011~, ù travers nos paupièrns mi·clo- Les écoles nouvelles charlatan. des bateaux ennemis pat· sa flotte vie- rent alor5 dans l'eau et l'en.,.in fut cté-
venuo semblalJle au.· alllres pays. sus, la jeunes:;e instrmte, connaissant Cinri nouvelles 6coJeg seront fondées Nous en voynns uu preuve formelle torieuse et il espérait quo la diffusion lacgé. <dl était exactement d~x heures• 

:\li! doute que le• créatures du co la technique moderne et nos uni\'er· clans certains· quartiers et la banlieu clans le méthode qui consiste à trans- de ces films stimulerait l'onthousiasme é?r1nt l'aolnl'l'i, tians soa rapport. 
genrn no soient malades.Elles venaient sitairos édifiant de nolll'eaux foyers cl'fstanbul: 2 à Aksaray, 2 à Fatih et 1 former Je style et la façade disgra- populaire dans Io pays tout on 1ixal· :\ous nous serrùmes les mains et nous 
nous aeheter, moyeunaiit •iuolques dans ces belles plaines, le long des à Kiziltoprak. ciellse de n'importe quelle P-Onstruc- tant la prestige nàtionul au delà des embrassâmes en silencn, làehàmes te~ 

cours d'eau dont le murmuro évoque tion, pourvu qu'elle réponde intérieu- frontières de l'Autriche-Hongrie. li ne eordes qui nous solllonaienl et nous 
centaines de l1vrus. le romantisme dis· le souvenir séculaire de l'tlistoire tur- A la Municipalité rement au plan déterminé. Ce qui vellt pouvait prévoir à quoi serviraient ces eloignàmes de la IJarquo qui out bien-
paru Lia !Ollr pays. Surtout depuis la que ou au pied des montagnes dont L'affaire du cimetière de Surp Agop dire que l'on peut l'habiller d'une ma- appareils, qui devaient enregistor lu tôt disp,1ru .. Jr 11aguais en avant do 
gucrrn, cette denrée ne so trouve plus l'altitude nous rapproche un pou plus nière qui flatte l'œil et Io gol\t. coup de gràce porté au dt·tiadtumghl- l'engin et lloss'Jlti :i l'ari·i<ire. ~fous 

1 t r·r t azu · · Lo <1uatri~me tribunal civil a repris A f tf • é f t 1 1 ' · 1 t ,
1
ue dans les films tournes par de 1 o no re 1 maman ·. l'<' •• ous ap· utre ois, il su isait qu une cons· pr sage unes o pour e royaumo < e n a\'Unc1011s •1uo on ument ca1· l'eau 

P 0 ( Uo d Ce fo ,·ei· d" 1 1 J·oudi dernier les délJats du procès au · · 1 L a · cJ t 1 · t t 't ·1 t. JJ J co•iuots et IJeaux jeunes pronüers lois run ns J , e s , s, v 10uve - tructron ait un sty e propre. e point .a.ongr1e 011 e sa111 protec ollr e a1 oxcop 1on1w emont p wsphoros-
les générntions ont surgi, ln rnlonto sujet du cimetière de Surp Agop. de vue personnel prévalait dans l'ar· avait donné son proprn nom au coute ol 1Jr1llaule .• \utout· ut au-1lcssu>' 

11uu \\ illy Fritsch ou Uuotave Früh- i·~trempte. Xous percevons du fond Ce tri!Junal a informé les deux par- chitectllre. .Mais depuis quo l'urbanis· grand cllirassé. Cha<1uo phase rlu de nous c'était la 1111it ol l'inconnu, 
licl1. Mais quo nous importe tout cola V de la vallée le IJourdonnemont d'une tios <1u'il se cou forme à la décision de me moderne est dovonll un art el un désastre est enregistroo par Io film : tous deux somlires et silencieux. li 

St Io ro1uanusmo ust r duit partout nournllo chanson turri.uu. Cette chan· la cour do la cassation qui refuse au besoin véritables los artbn•s et mômes d'abord le IJatenu donnant légère- 11ous sembla que toutes choses dans 

11 
. tt.at d'une cotiuille vide en sommos· •on qui jaillit du s~111 des oluments patriarcat arménien la compétence de grl!nds blocs urbains commencent ment de la bande à tribort.I après cette immensité myst<\l'Îouse, 6taient 

Il s"n 0 '!' la 1 1 té d'intenter un procùs contre la llluni- f !' 1 · d t · 11 · 1 t J · · d · 1· l' 
11 .,us respousalilu~ ! ... ~lais 01 , pour· 

1
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1
uou
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11
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c1e· ".··t 1 laco\.11·~to11:cr" 't.10
nsla a,.,.'

0
·0. 011 . é à se con ormer de plus 6n plus à un exp os1on es orp1 ns; puis es pon s 1 r1vuos e ne, sa11 < un côté les pro-

., , v cipalit · type général tout de biais au ful' et à mcsut'ti Jectollr; toui·ours en mou,·en1,.11t tle 
su.vaut la le..tut'ü de 1 nrltcJc 11ous I • Les avocats de la défense Nocati et l' ·1 d' d 1. 1 qu'allgmente l'inclinaison avoi: lus l'ennemi ol du l'autru nos curnr> IJat· 
110,ls rcll(loll ' c-0111pt•· 'Ille cos gcn.s-1,·' A • d • • 

1
.
1 

. . :\ arlvan beys, ont demandé un nou- 11 oxemp 0 or ra na rona est co- d' - · ' '' t d ' t · d l'l ôt J d l C d c douze grosses pièces des tourelles tant <'lllotron. 
. li' l 1 11. '~ , . "" c üS mesures ' iygmnP., os veau délai pour notifier au tribunal u1 e i e e a our os omptes. ! 

ne sont nu ". mer.t ma al es. 0 5 0 ' 01 · müsut'cs sociale' ou écono111i11uus c1u1· C'est un mauvais spéciman de l'école tra nées a IJalJord pour !aire <'Ontrè- Heures d'ango·isses " • l~urs objections par écriL 'd . !" t t r· 1 1 1J · 
tuent à sollltgner què 1450, dall.' du la sont prist·s ou doirnt1t l'f.tre en vtw ai'ourné de Vedat-Kemal Bey. ~lalheureusement pot s; puis ms an ma • 0 H<1au a 

1
, 

1 1 
. Là-dessus le proeès a été 

1 1 1 f \ 1no1't1'é siibmergé "t J·et' sut· l" ,.0· té et " Alors 11ue Io <.·olo1.1l'l llos--•tt1 <1ui 
co1111uètu d'btaubul, est une uùate < augmentet· a popu ntrou. aclucllu de < e tes exemp es sont ré<Juenls tl. , n- ' u v' d 1 "' 

1 
T -

0 
f li . au 22 courant. k s· l'é 1 d V d l{ 1 B les hommes glissant à la mer ou lut- ll'lgoa1t a machrnu rnfcrnale for\a 

noiro. • \raimenl ~ Jlais pour qui'! .. n urqu1e n peut ort. LOll !au:e fi- . ara. t coe e e at- ema ey l d'à l ·1· 1 l'alluro une vaguo dèrt•tfa sui· mni. 

To
..nour,; la intime rnugaiuo... gurer au~,s1 cal.le des nug~atrons mté- Vers la constitution d'une umque avait pu former un architecte de gran- ant éJ' cont1·e a mort au mi tell •es Ell l t IJ 1 -• , . , . , , . ,. . rwuru:;. I ravailler à accroitre Ja popu- société d'autobus de valeur, nous aurions eu aussi llUe flots. Après la guor1·e, los 1 taliens c 

0 
a1 eaucoup Jl us Croido 11uo 

Lor:; d 1 entrce des fur,. a lslan- lat1on oxrslante dans les localites du Les propriétaires d'autolJus se r<)u. architecture clas9ique répondant aux s'assurèrent ce film uniriue et l'ei·i- l'eau do la laguuu n•nitionuc où j'avais 
bu!, la terre »'ouvrit el le prêtre <1ui 

1
ia,·s où Je8 conditions du la nature · · d'l · d d' besoins modernes. ployèrent très légitimement, et 11011 nagé chaque ,mut pimdanl près d'm1 

, 1 1 f IJI • nu·onl auiour rn1 en vue e iscuter C' t ' sans grande effic·1c1té 1>our 1·1 cause mois-. peut-1J.lru ausst mo ]Jal ut-elld 
nnait à Av1a ~ofia dionarut. lJ'anrt.s sont os Jl U5 avora .. os au duveloppe- la ]Jossibilité de fonder une société es parce que nous n avon9 pas eu ' ' ' 1 1 " ,.. ' ,.. ,.. d 1 d d 1 t · de la propagande navale. Jl us 1·oiun u111que111t•nt parce 11uc j'a· 
une tradiuon populaiœ, le jour où Io- ment . u a o.nslle .emograph111ue, unique. cet arc lttecte que nous n'avons pu aller vars chaud mot-mi· me et •iue 111011 C<Pur 

conduire celle tache sutvuut des me- . ·tlanmoins, tous les exploitants all-delà d'ure fioriluro de façade dans R ossetti et Paolucci 1J ' 1 . cl · . · 
1 

. allait nto a a suite ile L'inJ· ecllon de 
tanbul redevwn rait chrtJltenno o thodes b10-antltropolog1ques, puis cJ'autolJus 11e scmlJlent pas apnrouver toutes les constructions auxquelles 1 • · l' "d d · ,.. 1 1 Un autre drame l1oroïquo, mysté- camp ire que 11ous nous étions f:ütu 
prutte fattdique reapparaitrait pour repartir exce ent e celte populat1on ce projet. no~s avons vou u l onner un style na- 1 , avant du nous J·<·toi· .,·1 l',,au .• \u 10111 

t 1 · t 1 J d · t. t c • t · é t à t rieux: de p us d un côté nous est four- v 

a, 1, .. ,.et· •a lll"so·o 1·11 t011.0111pue.,. on ra os zones qm en oon o 11 us o· L . . rona. en es pas on 111s ran ç e r'olJ eu ·l' .t . 1 ' • 0 ' ,.. es assoc1at1ons 11t· par lltie autre a1·e11t111·e 11a,· 0 J • ·t s n c• con11ne11•"'t ·,t [>t'e11dr" .·1 pour ·ue daw le ·a Ir d' 1 u· là les vieux motif8 que l'on peut les "e 1 a- '" v Cet ~cril se tenuie par <lus insanites ' ' 
11 

° '
1 

c ~ 0
1 

àun P an 1611 f · lienne. Pour des raisons "UB i· e ,·a1·s forme li. U cap Uomparo 1111'011 nous 
co11çu ; te o est a tac 1e act·omplir. Società Operaia ltaliana di M. S. aire re\'lvre. " 1 

d 0 f 
·t 1 c1· e cet éJJt··ode so te1· 1111 t avait ncn rucom:n,1111lé dtJ co11°"1·,·c·1· 

e ~o genre. 11 1111 a ors par com· li faut aussi creer de nOU\'eaux nlla- Aui'ourd'hui l'immculJlo de (aCour des Ir · s qui · 1 
lU par a "' 

1 , · d f ·11 ( t' ' ) te d'u cleu 1·0· d ·ead110 1 t a notru droite s1 no11s voulio11-,.· f1·a11-
prelllll'tl lus misons pour lc:squelloa gos, assujettir leur population el leur ,es ruuruons e ami e ma lllcOS Comptes convenalJlemont transformé par 11 

x me 
1 ug 1 au- 1 0 

d 
· - habitllellcs commenceront le 19 octo- · 1 1 IJ Il l , · d 1' trichien est unique clans les annales c Hr les O stade~ cxlén~ur,; 11ue nous 

son auteur, ~l. Lud\\I"' l'ohlnor, est ron cmumeut a un co.llrolu sc1011t1h- constitue a p us e o lul1,;se e a- t 1 "' l. l à [. IJre. Les cartes ile Cré11llentatio11 sont t 1 d t · 1 IJ 11· I' maritimes. Et l'un des as1>ect:; lus i•lm. rournmes 'ernut nou,; ;i IU Il. 10 et 
st ,·l\enient aUectu du l'u\'olutiou de <1uo en cons ttuan · cet c ll!l une venue cen ra e on 1 u em o 1 as- v commission scwntifico-administratirn à deliVI"<ies tous les soirs do 19 heures à pect. Il forme un contraste frappant curieux: de l'affairu est 11u'1•1lo n'a ja qm con,;istawnt en une rangî•e de cy-
la 'l u1quiu. Car s1 la 'lul'<jllio pro- L'ut.il nermanent. . 2o, au siège do la ~ocitità. On est prié avec l'ancien édifice historinue de !'As- mais été expliquée comptiltemont. Les uudres 11wtalhri.ues l'ides t•elw:; par de 

1 t Oulla n]U" "00U ,.. j p "se11tor deux pJ1otOS 'I 1 é f d [t. . 1 JourJS CÛb]es tl'aci"l'." gre•se, a enu nu P · · ,.. • ci • Les co11d1lions t.lc la vio dos socio- 'e UJ - ·• semlilée Nationale !\côté duquel il se 1 ros en uront oux 0 wrers c o ma- ' 
\'l'tr, Ill le prctrti rnoououllur pour co11- tés 110 sont pas l'wuvre du hasard et Le Conseil. trouve. rine, le commandant H. Ros,;~iti du .\lais cu n'était 1,-. quo I~ premier 

1 
. ' 1 CO ps des 1· 1g·'11·0 ' et J ]' t dos Stlpt !Jarra"eS de doles, Lie filets, 

linllur sa meose ! c les no sauraient l'ètro JtUllais. ~l0mu !!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!I La transformation Llo la fa~ncle n'est r · 1 0 1 uts 0 iell c- " 
.·ous sa,·ons qu'il y n en .\utriche os evenenwn s co11s1 erus comme les pas un art. est arJ 1tecturo qui en • · 1 

• • t d · 
1 
,-- C' l' h. nant - chirurg10n H. l'aolu~ci. Au- do pout1'tJs de lio1s qui défendaient 

. d . L ·e s t• ve . 'I . . CUll des deux n'appal'tenait au serviee 1 ancragtJ 111t0neur; lus intrep1deo na-
<Jllolquu chose qui s'appelle lu contrùle Ct.1 ra

1
1so11 e

1
, notre ignorance sont la a Vl pOl' l constitue lin. " ars en dos endroits où é gours on t'urenl rai~on au iirix d'uf· 

resu tante ' exigences déterminees. cet art demeure complèlemenl ignoré, arm · 1 de lu nressc. Ce que nous att.;ndons . 1 L T • tB ·1 t é · d' I' tt' Le commandant nossotti avait in· rorls mouïs. 1 fallut plus li'une fois 
,.. Cos 0 xwonces SOllt crûes aui' our- a UPQUIE a rEmpor 1 es n cessa ire essayer t a ~nller 1 1 1 

d 1 A l 
· 1 · ' t 1 "' 1 1 · 1 venté une machine 1nfor11alc tr"s mo- 11ssur a a ma111 cetltJ • angereusu ma-

ti nos a11110 tis u ne uens ces < o d'hui dan• les oo<»clés modernes, J>ar es aie eurs. ' 1 d 
d 1 h 

• ~-.-..- bile se dépla~ant automnti<[Ul'lllenl,ciui c 11110 pa1·- essus dos IJarncades résis-
ne pas pu·mettre à ces especus e ga- lour:; propres moyens tcch11i11ucs et ù e & ampmnnat Nos hôtes de marque tenait le miheu entro la torpille (•t lu lallt'.'S. t.:e travail leur urnit pris un si 
tollX 11u1 ont cinq cout ans r voluo do la lunuère du leur propre oavo1r. l 11u · \ d · t' • wng tcm"" 11t1'1I 'tu1· t 3 l1cll1·,,< du · d Lutf B I" ' r,. d'I f' 'l m111e. • ucu1w eserrp 1011 n en i1 , tll ,..,, ~ " 
parlor tle la Turquie de cotte ra~on. societe fJ.Ul crée s~s ex1gc11cès est la E E a namquE Ull ~ éga IDR ml !taire CilÎRJÎSS pubhée el l'i11vunl1on LlemOlll'O ju"· lllaLlll quand lis ft11'Pllt Oil \'li~ de leur 

I.e conte de la déliuance dti \'ienne sodé!<) la plus arnncée.Adapter, dano à llnkara qu'à ce jour un secret naval italten. ot.Jject11 et les deux ollïciors <·ompri-
la mesure dll poso11Jle, le determinis- ~ - H 'l · à · 1 1 l'f Il rnnL alorti <JU'i1 moins d'alJandonuer 

n&srég~e par les 'l'llrcs c,;t une iuso- me do la mallcrn aux él'énemonls so- La dernière r~union sportirn met· __ ,._ " ais en cons1c oror es e ets, e e 1 · 1 1 b lk · est certainement une arme redoutalJlu. eur JH·oJet et <Io s'en rutollrner vers 
lc:<nce du 111eme gu11re. Bi los Autri· ciaux et savoir on user conslltuent une tant aux prises es utto111·s a am· I.e président du conseil Ismel pa· 1 J • d'· l' J · · d t Rossetti conçut le pi·oJ·et de la faire a 1autu mer, ils ne pouvaient abso-
"hion ti·•unont alJsolumunt u célUIJror grandu politi<1ue humamc. ques s est ~rou ~e uer son', evan cha a reçu hier les membres de la ' ' Il c bl cJ"é servir contl'O la flotto autriclnunne nunent 11as es1Jere1· s'un t11·c1'. J 1s n'utt 

· · l"·ut-un ne 11as s'aJJel'C"ro1'1· c111c lu une sa o ·0111 e. "' galion m1·11·ta1·ra ch1·uo1·se, qll1· est ui. ann.\cJ"sairt: a':ant lra1t aux 'l ures, .... Y v t "]J'en 1irolégée 11 • IJ tt · t re ·oiur ~ut na~ 10 I' ll · ' , monde civilise et lus Etats s'acltumi- Ali classement par pays, la Turquie rentrée ce matin d'Ankara on notre ro,.. 1 ,...ir sos a er1os o ~ c ,.. • n 111s l a cr iusqu au 
it. n'out 11u'à évO<JUtlr lu souvenir des · · t eri te' te ec "U ,,01 uts la You vi·llo. cham1is de 111111es do Pola l>our être IJout. Ils pastit't't•nt dellx foi• sous l'a· 

uoront rnrs c_·ethJ potruque, malgré ne11 av • ,. , • 
" · · 1 1 11 1 , d.. ,. 1 li . u , ~ 1 · · t 0 · t 1 G ' 0 !!!!!!!!!!ll!!!~!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!ll!!!-"'!!!"!!!!!!!!!!!!!!!!!!11!!!!!!!!!!!!!!!!!!111!!!!!!!!!!!!'!!!!!!!!!!!!!11!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!'~"'!!!!!"!!"~-'!!"'--"! mut d'un IJa tea u uo garLlo ut \' iru nt utzamés • c n 1 10 ·s v .a o 1c ., ùe• tJ~rturbatrons tromiJuuses ·1 gos avie sm avec 9 p 111 s, a r.,c · t 1 B 1 • · t - à IJord los sent111ellus arméo,;, mais 
'l'ur~s qui bO oont faits tuer en luttant L'homme dus terres tu1·ques <lo1·1 avec ï pOlll s, a u garie avec 5 pom s. 1 l 

Il 
· t c1· p té J co c iaeun < es cieux uagours s·ctai t ca· 

ù leurs cotés sur les champs de ba- ja1llLr do leurs se111 no11 par ceulaincs rer soir se son 18 u 8 wrs n· ' moufle à la tûlo en l1ustiue do IJhianti 

taillti dn la 1;aiicie. Cet événement ust mai• par milliers d'u111tes. , ·ous ne cours 6é m.atc~es de lutte·1!é1bre dontt 
2 

, 1 
' conintoii. ,,a·• entattl"t" 

1
·. ,, ont tt gagnes par par qmpe ur- ut llès qll 1 s se sarn1c11L en \'Ue des 

en mcmt• temps plus récont ot lu proltt . ,.. , s ,.. . v • ci une utscus- l i 1 · 1 scntnwlles ils avawnt soi11 d·unprrml'l' 
,. . . ,. , .·. , stotl' d tingén1que posltlve ou nûgatt\·u. 'l,ue. 2 par a ougos a~ie, 2 par a à leur· tête les mouvements d'une !Jou· 

<JU ri a rapporté u 1 Autuchti c•t beau- La population Turque doit raptcle-1 «rèco, et 1 par la ilulgarie. teille qui Uotte. La ruse. 111an1feste-
coup plus concret. lmenL s'accroitre. Celle aug111,,11tat1·011 . s .. E. le_,prés1dent de la G. A. N. ... · a a assisté au 6p u es et n1ent1 ruus~üt, car 1h; ne furent lhlS 111~ 

:&lJ.&lilAN .6.SAl' ne doit pas ôtre la consu11uunce du _Kàzimya~ · , x . re, v terpelleo. lis venaient d'ullemdre l'un­
hasurLI. JI faut "Olltlui·1.0 eut[" eritre- il a ù1e1.1 voulu S entre.temr .a\eC nos ' v v 1 t crage deti cuiraso~s qlland ils s'aper-

.....,,_ ___ ...,,,..,.....,..,.,.,,.,,.,....,,.,,,,,._..,....,.. prise l.Jio-socio-antliropolog1quu sur h/\te> éltangm s en e.ut exp:iman sa ~m·ent toul à coup <1ue l'eng111 coutait. 
üasu d'une technique, d'un nla11 lllUf"- satisfa . .-t1on de les \'011' r~Untl à nos • l ,.. ' f ct;OUS la p Ule mcJa11gée de gré]o qui 

Saracoglu Sükrll. bey 
dirEctEur dE la Banque CEntralE 

dE la HépubliquE 7 
Ankara,;. l'tJkil. - J,o bruit aniit 

c1rc11le '"' comme tjUOi Io ministre de 
la ju~ttcc Sarncoglu :?ûkrn IJoy surml 
11011111w ü recteur gcueral c.e la Ban· 
,1ue ( ·~11trale ile lu l{e11ubhquo on 
remp1are111cnt du Saluhettin Ley, 1 .. 
directt:u1 gèn ·rnl 11ctuul, qn1 serntL 
dt•s1gH a un aulrH poste. 

(.Juest10nn6 ù ee sujet Saracoglu 
8ükni bey a dédaré 11 avoit· nu .. un" 
connaissu11cc d'un pareil fait. 

---~ 

Les déplatements de nos ministres 
lll11h111ut lJelal bey à A.dana 

.\<!ana, 7 .• \ . .\. - Le ministre d" 
l'eco11011ue L el al Ley ~·esl 011tre1onu 
llllrant son scjour en noire ville a,·ec 
les lllélll!Jrcs de l'union deB agricul­
teur et do la ChamlJro ugr1colo sur la 
situation et les ,·ente" agricole.•. Lo 11u-
111stre a an110nc6 à cette occasion aux 
agriculteurs venus à sa rencontre 11uo 
la filatllre do Ka) lic:<ri achotora <'Olle 
ann~e une gra11Llu qua11llté de coton. 

Lo mrni,;tro et sa suite 011t qultt6 à 
22 htiures Adana pour so rnnure par 
tram il . lalatia. A la gare ils ont utu 
cbalcureusement o\'ationnés. 

mont étudiô. Car :o proulè1110 est de~ sport• s. • nous Uagulla alors Je me rapprochai 
plus eomplcxes. • • de Hossetti et le ns lutlant desespéré-

Prof Dr. Sevket Azlz Jlif'r soir la F1»dération turque de / meut pour maintenir la mach111e à ln 
(l>u l'l.Jlkii) LuttP a offort un 1Janc1uet en J'hon· surface de l'eau. ,Je m'assurut en hâte 

1 

nenr des lutteurs IJulgures, hellbnos et que la rnlrn 1l'1m11Hn·s1011 était IJton 
__,.,,~..... é 

L
' l yougoslavP~. qui ont participé cotte tenu e e11 1n·olle, tandis 11uo Rosseu 
é eVllgC turc am11·a aux Champ1onnals Balkani- / examinait celle de l'arrièrti, qu'il trou· 

- · qu<,8 de lutte. Au dessert, le capi· , vu legèrcment ouverte. li la fol'ma ot 
Ankara, 7. A.A. Lo miui~tro do 1 tai1w Ahmcd bey, président de la l<'é- ouvrit la valve d'cmursion lie 'orte quu 

l'agriculture poursuit aclivemcnt ~on dfration turque ~e Lutte, a prononc6 nouo vîmes alors l'engm l'emonter 
programme d'amélioration de~ raeos J un sprnch !ort IJ1en tourné. 11 a célé- lentement ù la ollt'facu. l.,;ti fut certa1-
ct'au1mau.·. En tt'·tt• des mesllroS e11 vi· br(t le •port, factem· de rapprochement nemont, de toules lu minutes d'angois· 
sagée~ , ieut la fonda lion do l'l'lltres • ent1 o l«s peuples on exprimant le vœll se que non• avions vécues, la plus 
d'drvag<'. En Jllill 'i.H un centre ct'é- quo ceux-ci .1~e connais,ient plus d:au- pèrnlilo.n • 
lerngo a {l~ er('é ;1 ( 1ftclet' ('( deux trPH compétrt1ons que celles . du ring. lis purent i1lent1fier Io 1 mbus l 11itis 
autres à J\onia et il (,'nkurora. Les re· Los lutteurs turc• seront touiours hou- un ti'lu du ltle, Io grand dreadnought 
producklll~ pour ce 110urnau centn• reux lie rece,·01r dans leur pays leurs 1:ta11t 1Jnllammc11t 11lun1111é. l'lusieuro 
sont fournis par Je cellln• d'l'lernge camarades balka11iques. tentat11·eb du glltiSl'r la macluno inter 
de Karacalit•y. I<:nsuite p~r ordre alphabétique, et 11ale sous la prouo du balcau ot de 

t.:11 haras pour l'nmélioration lie la d1acun dans sa propre langne,prirent J'y fixer éChou<'rent eu raison do lu 
ra<'e thernlinu R<'ra cr •1i ~ l"yanyayla. la parole ~I. ~lila11o!f, chef de l'équipe v10le1wo du l'oumnt, mars l111ale1110n1 
Iles i>tudos y relativ~s sont en cou 18. bulgare,~!. \'ékusis, chef de l'l'quipe ris réuss1re11t. Au m<·mo inBtant pou!' 

hell~ne, M. Richter, chef de l'équir,e ainsi dire le pinceau d'un projecteur 

CIHE SARDY (Ex-61oria] 
~lardi ut .'lh·rcredi 9 et 1J ot·tobre 

yougoslave. li! ont ren;iercié notre Fé· rnsa l'eau et mit en plume lumrcru le" 
d<'ration et notre pubho polir l'accueil d"ux nag"urs qur furonl ùccou\'Urls. 
l]Ui leur a été réservé et ont dé· (a suivre) 
cl a ré qu'ils tendront toujours une main 

Représentation de la troupe amicale aux autres groupements pour 
<JUO le mouvement sportif puisse ser­
vir do trait d'union entre les peuples. 

_:ss_ -

TDHIF DE PUBLICITE • Ra.~it Riza. 
"Les BaisEr PErdus,, 

(HedefBiz Buaeler) 

I>'Andr6 iliraboau 
(Trnd ~!. l"érudu11) 

Décors· par le groupe V. 
Les guichets sont ouverts tous les jours 

Un triple 1d1urrah• en l'honneur du 
C:azi, de la Turquie et de la jeune11se 
sporti\'e rie notre pays salua la fin des 
diseours de nos hôtes. Ahmet bey, pré­
sident do la Fédération de Lutte, 
imita nos sportifs à acclamer les 
Chefs d'Etats de nos hôtes en lançant 
aussi un triple •ya~a.,· 111. B. 

G .1 . , =' ... 

I• 
La puissance du • sexe appea l " 

(DISsin dt Cima/ Nadir à l'Ak•am 

4me page Pts 30 le cm. 

3me 
" " 

50 le cm. 

2mf' ;! " 100 le cm. 

Echos: ,. 100 la ligne 
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lLa Bourse1 VIE ECOftOMIQUE et FlftDftCIEHE ~l~f iif~~fi;\t~~:'~~~K~i~P J:i.~~~1~1 l AM O K 1 

devant la cheminée, lisait de~ vers 1 
I~tanbul 6 Octobre 1934 dont il était l'auteur. Ïll•••••••••••••lli 

A près chaque strophe. on s' extasiait "'!!!!"'!!ll"'!!ll"'!!ll~!!'""~"'!!ll!!!!!"'!!ll .. ""!'"'!!11!'!"'_., (Cours de olôtnre) un murmure flatteur s'élevait. = ·--· LES opÉrations à la BoursE d'Istanbul au mois 
dB sEptEmbrE ont ÉtÉ plus animÉES JrnPHCXTH 

IntfriPur 
E1·g-n11i HJ:J3 
l'nitnrr. l 

.. Il 
111 

9ï. 
97. 
2!J.lj 
28.UG 
28.111 

OBLlflATIO:'IS Or, pendunt11uo le greffier continait BIBLIOGRAPHIE 
Quais 11. à déclamer, quatre yeux malins re· 
B. Repré•cntntif 49.75 gardaient, de la piè!e voisine, par une L'muvrB du ge'n1'e 1't:1l1'en 
Ana<lolu [.[! 40.15 feule de la porte. U 

Annùolu Ill 47.75 Et les deux possesseurs de ces qua- a' l'e'tranaer 
-.- tre yeux - Eclouard Bodinier et ~Ille !I 

qus lss mois précédsnts -· 
ACTIONS de Changey, costumés en bohémiens, l'ne partiP des titres et valeurs l pon représentant 230 piastres e•t payé 

_ se poussaient de temps en temps • Le gouvernement raciste veut c1ue l'on rc- cotés à la Bourse d'Istanbul ont réa- depuis Je premier courant. !le ln R. T. 
I~ Bnnk. Norni. 10.-
Au porteur 10. 
Portf'lll' fie fnn111115 .-
'J'ran1\\·ny 32. -
Ana<lolu 27.45 
Chirket-1 lns riè lü.50 
Régiu 2.25 

TéléphonP 
Bo1nonti 
Dercos 
Ciment~ 

Ittihat day. 
Chark day. 
Balia·Karaiùin 
Droguerie Cent. 

10.25 le coude aux métaphores plein.es <l'au.- monle à travers tes siècles pour y trouver les lisé en septembre une hausse de 3,5 % 
0 

,, r . L b 
01 traces qui ne peuvent être con!nntfueo ùu par rapport aux cotation l du mois ,.vons ue 1 resor. - es ons de. 2 
10 -.- dace du greffier. Tout à coup il se fit génie italien. C'est là le monument le plu• J)récédent. d mtérêts o

0

nt clôt~ré à 52,50 hvres 
18.- un mouvernent dans le salon. La der- grandiose de re<"onnais!iauce et tl'orguC'il c de à 6

2 
li res Les fluctua 

13.- nière strophe arnitsouleréles derniers qu'une génération, conscienteùesdc"tinécs re· Le manque de numéraire s'est sen- .eux , 5 '• v · , , , -
0 1. 1 la t · t · · · 1 1 · 81· •·1emeiit atténui\ au cour• de <·.e moi·s. t1.ons n ont pas été accentuées sur <OS l:J.25 bravos. et ~[rne li-oubeir se diri~eait n uve ~~ te pa rie, peu erzger .a a g o1r" u ~ ~ 

~ de la race •· Co résultat est en partie une répor- titres: 0
·
85 

l'ers une porto latérale. Ces paroles sont de :\I. :\lusJolini. cussion du changement qui s'est opéré Actions de If! Banque Ottoma'!e. ~ 

3 - BEYOÔLU 

ainsi que les matit•res dont l'entrée 
arait été interdite. 

• • • Conformément aux attributionsqui lui 
conjure l'nrticlu J2 cl~~ d&crets-lois sur 
le chance.la direction des douanes vient 
de télégraphier à toutes les douanes 
de verser à la Banque Uentrnlo, la con­
trevaleur des marchandises venant des 
gouvernements de la Chine, du Ilédjaz. 
du Siam, du Yémen, du Brésil el de 
l'Argentine avec 1es11uels des accords 
commerciaux ont ôté conclus. 

La pre1nière livraison 
tle sucre cl'U~ak 

l'~ak ;. (A.A.) - La sucrerie <l'l '~ak 
a repris sont actil'ité; la premi re pro­
duction de cette compagne a été livrée 
aujourd'hui à la vente. ' 

CHEQUES 

l.5
5 

C'était le momPnl où le marquis of- Elles figurent en tète <le la monumen- dans la physionomie de la Bourse d<J Aucune opération n'a été enrog1streo 4
·- frait à ses hôtes I" pain et le sel. tale encyclopédie de l'effort des !ta- Paris où les valeurs mol.Jiles ont en- sur cos actions sur notre place. Le 

Le pain et le sel revêtent bien des liens à l'étranger dont la puhlil'alion re«istré une amélioration inconnue mois précédent les actions de la Ilan- La ligne de chemin de fer 

E"tranger 
Paris 
Lontlre!\ 
Ne,v-York 
Uruxrlll1 !-I 

~lilan 

12.03. 
til4.7.) 

~0.05.-

Prague 
\'ienne 
Ma<lri<l 

formes. <iénéralement, dans le monde, vient d'être entreprise par les soins dPimis plusiNtrs mois. Il ne faut pas quo Ottomane .avaient clôturu à la Tirana-Skopié 
19.0l.i6 on représente ces deux symboles par tlu ministère des affaires étran!(tn·es so hûtcr néanmoins de voir dans ce Bourse de Paris à 313 francs, après On confirme officiellement ln nou-
4.26.25 des sandwichs au foie gras, par des italien et avec la collaration de l'lns· changement un indice de la dispari- avoir baissé jusqu'à 281 francs; elles velle d'après laquelle on a commencé 
5.02.4;J glaces. par un pun ,·h, et par mille au- titut !loyal d'Ar«héologie et d'Histoire tion du ln crise, où un commencement ont clôturé à 306,6 francs. l'étude du projet de la réunion de la 

Athl•11e~ 
Gf'nè\'e 
A111st+~r1ln1n 

3.40.25 
9.27.75 

83.38.2,'; 

Berlin 
llelgrade 
Varsovie 
Budapest 
Bucarest 

J.9i.61 Ires raffinements ... \lmeE~;o1u l.Jiei; avnit de !'Art de Home. Nous venons de l'll· du retour aux bons vieux jours. Ob/' /' d l'i B. k . (' 
1 

J capitale alllanaise aux chemins de fer 
3

4
.66.75 simplifié la question. e aisait pas- cevoir un numéro spécimen de cette Obligation; .Ergani 5'Y. -Le cours de é 'fa tons e i bl'ant·ast. - ,u,eé- yougoslaves. Uommo on le sait, l'.\1-

4.19.45 ser, à certains instants de la soir(·e pulilicotion. Il est d1ff1cile de ne paH dcîtura •été le mois pri~1\tlent93 <0" . op ra.1oln~ sur cesflo t1ga .1onsd· ont ··l banie possède un tronçon do -lO kilo-

Horin 

2,43.68 
1,17.25 

CG.57.50 Moscou 

3.27.82 des verres contenant de l'eau toute ,.11 ,1,111111.,,r la \)réseiitat1·011 t,·poa:i·a- . " . . '• , •• enreg1s rees sans uc uatlon u cours -.
1 

. .
1 

t Il . , T' 
11 . d 'Il - . - J •• li a l'té orrert JUS'{U'à 97 hl'res en sep- . • t . . t à I' . me rn" re 1an urazzo h 1rana. 79.56.50 prépar.'e pour recevoir u sucre. l•, e phiquo somptueuse, la richos~o <lu 1 quis es touiours mam enu w l\res. s'agit du prolongement de calte ligne 

10.89.50 donnait aussi le sucre. Comme aliment volin emplo"'é, la l.Jeauté et la netteté tcm •re. . . Aue.une opération n'a été également à trarnr,; la frontil-re et l' •tch-1' i .. 
1 

_ 
DEVISES (Ventu) 

Psts. Psts. 
1 Schilling A. 23. 

b t t . 1 a't pu·s d 1 s , Obt1qatto11 U111t11rk des dettes turques enrea1strée sui· les act1011s de lan,«g1'e t' Il' k " 
1 

"· r se 
1
1 su sanie• on POU\' 

1 1 
e an,; < e. des illus1rations. o "' •na Ja ·ovo en iOU"O ·a n o· 

'· ·11 1 · · ' 
1

• 1 1 7 1/2 "•· - Elle ont réalisé une hausse d"s tabacs on liqui1tatio11. J.o coui·s f. ~ · b t' à "k .ç s •
1
v• . P lufr " coruei es P emes lusqu au uon 'e L'ouvrage ne com1)tera pas moins ' · aire a ou 1r .., ·op1° e nœu 

· é ' · ·1 ' de 1,3u li\'ro par ra1>port au cours de nom1'11al de cette actio11 est de 2 30 · . <l 
1 

., ,,- . à' '~ e
1
•r-po1res tap es. :Son mari avai amnHse, cle do:ize séries, répa1·tic" chacune en • ro\'la1re raccor a11 .,a on1qu • 20 !''. françai:-; 

1 ~tertHng 
l Dollar 

IGU.--
6l7.-
1:!5.-
2t4.-

1 Pesetas 18. 
1 Mark 49.-

· f t d ·11 ° tlcllure du mois dernier a1irès avoir 11'vres. Les act'1011s de la bra•ser1e n"que .· •r·t .
0 

.. ·
1
. a e't à Il 

1 
" ·d a o-il est vrai, une or une e cent mi e 1111 110111br« variable de volumes .• \u " 1 a " 1 1 1 z o gra e 

rancs e rentes. " ats i s ava1en onor- total, il co.nprendra une cint1uan- ~ ,, f <l 'l · ·1 · t • baissé tlP 28,60 à 28,3< ·, puis d'un seul llo1no11t1' .. ''ectar 011t e'te· aussi· en r. · ' · 
'ne t de J)o1'r1'ers da11s leu1· 1·a1·1J1'11 bond elle haussa à 29,6<. Cette hausse cot'es. ' • ' ' mu1 

11 
• t·.11'ne tic 1·oluines dont <1uatro parai- v " • • 20 Lil'ello• 

211 !·'. llelg<·• 
2ll Drulunr:t 
20 l•', HuisfiC' 
~ LC\'U 

20 U. Tchè-1p1es 
l J.~Jorin 

lt5.-
2~.-

808.-
23.-
98. -
ti:J.-

1 Zloli 20.50 
20 Lei 18.-
20 Dinar 53.-
1 rrcherno,•itch -.-
1 Ltq. Or 9.25 
1 Mêdjiùié 0.36.50 
Banknote 2.40 

1 1 · 1 · •'<'xJili11ue 1rnr l'approche du paiement TARIF D'ABONNE MENT et i ~ écou aient eurs poires. tront tous les ans. Les dourn "';ries • 1 · d c· t A ' t "" '" 
dcR coupons, fixé au 25 noveml.Jre. ,,c 1011s e 1me11 s sca11 e r.S-<t· 

Quand Bodinier et ~Ille Changey Yi- en q1wst1on sont consacrées respecti- Le dil'iùeiu!e distribué sora dp 
155 

/Jisar. - Cotées à 12.
3

0 lin·es lors de 
rent passer les fameuses poires, ils vemout auc arl1stes ; aux musiciens; piastres. A la Bourse de Paris les la l'lôture du mois précédent, ces ac-
échangèrent un regard farouche. au,· litle'r·.1teurs ·, au,- a1"·l1ictectes 1111·- t1'ons 011t marqué u11e ha sso se 'bl 1 

·' c cours do t'es obligations ont oscillé, u ns1 e 
Depuis deux ans, ils venaient lei lita1rns; aux hommes d'armes cle IP mois dernier, entre 

294 
el

309 
francs. et ont enregistré en septembre des 

~our se voir. Ils s'aimaient. Mais teno 1·t de mpr ·, aux i11dustriels,eo11s- opé ·at1'011 an1· ée' Uo d l"t 
C'est diro qu'à la Bourse d'Istanbul 1 s m s. urs e coure 6 mois douard, sans fortune, se destinait tructeurs et ou,·rier·; ·. aux ex1ilora- 13 30 11'\•res 

Turquie: 

1 an 

Etranger: 

1 an 
1.tqs 
22.-
12.-

CONTE DU BEYOGLU 

" ces obligations sont cotées 4 livres · · aux lettres, et Milo de Changey aCvait teut·s et voya;;.,.urs ; aux prince,;; on plus. Cette hausse est motil'ée par !es •3 mois 
deux cent mille francs de dot. est aux hommes pohti11ues ·. aux saints, bru1'ts annonçant que· 1 "été d · • .: 

Deuxième et troisième tr"nc/Jes. - 1 a .,oc1 1s- -....=--------=--------='""•""·' dire qu'un grand mur s'élevait en- aux 1)rNres, a!lx nussionnaires ·. aux tr1'buera1't l 5ù 1,·,·re de 1· 'd 1 t 
tre eux. Pour voir sa belle um• savanls ; aux l.Jan<1uiers, marchands 

1 
. é tôd . é qu'un groupe puissant s'apprêterait 

Ltqs 

13.50 
7.-
4.-

G mois 
3 mois 6.50 

Les deuxit>mes tranches clôturées à • < 1v1 enc e e 
fois par semaine chez Io m1r11uio et colonisateurs. 2;.20 o mois pr c ont ont enrog1str à acheter «ette enll'tlprise inuust1·iclle. Les :musées La Revanche 

des Poires fdpées 
de Saint-René, Edouard arnit fait Comnw on Io l'oit, la matii•ro est im - s11ec·cssil'ement 2ï,50, 2;.;o et fmale­
et joué ûix piOces. Pour échanger tous menso. Elle csl tr&itéo uuiqucment ment 28.Jù livres. Le cours de clôture 
les huit jours quelques mots aYrr son par dos spérialistes de reno ,11 dan, <lt>s troisil·mes tranches fut 2H,;o livres 
bien-aimé.Annette a1•ait supporlo tous cha<lue branche. l'armi lt>s ,·olumr" nprl's nroir oscillé entro 2;,40 et 2;,60. 
1 · l ff' l' 1 1 Celles-l'i avaient été clôturé le mois es poemes tu gre 1er. our com > ,. dc'j;) 1iarus citons: 
·1 · t u 1 · t é • L'I p1·frédcnt à i-

1 
livres. ' s ava1en e es p01res ap •es . ,, '-"" arli:ites itnlœns en ,H/e,otlflll<',par 

quand, pour jouir d'un peu plu>< de li· Fr. lforman; Obt~qations et actions des c!temi11s de 
borté, sous l'œil vigilant do ~l111n do Arc/Jitectes et arc/Ji/ec/ure militaires: fer d'Ana/o!ie-Niim«ssil. - Cours de 

Par<: b:OUG ES _PRICE Changey mère ils a l'ail joué dO$ piè1,~s , clùturo 5o livres après avoir oscillé 
L·1 «rllJHI•• \•illo <le Fourquières ensemble, il leur arnit fallu hvrer des (le \ olunH\ Moyon-Age, par Leon An- t•ntro 1R,25 et 49,75 livres. Le mois 

clormuit, sauf r1uolques maisons aux l.Jatailles pour olltenir les accesoi1·es drea ~lagg.10ro1t1.) . . pr("'l-dl•nt elles ont été clôturées à 
llropriétaires fantaisistes, qui laissaient L'heure de la vengeance a\•a1t son-

1 

Les coto111sate11rs 1talie11s d11ra11/ le +x,
35

. 
encore flaml.Joyer leurs fenêtres à né. .•toyen Aqe "' la A'enaissauce. par Ua- fer et 2e é"missio11s d'Anatolie. - Les 
llPuf heure et demie du soir. Un jeu- Elle allait être éclatante. m:l! 0. ~fanfrorn. . . . opc•rntions ont été très animt'os sur 
llÔ homme, suivi d'un domestiqu.e Toutelois Annette hésitait. . ~ 011'1 mie. pubh~ation qui f~ra ln ce" obligations qui rapportent 12 % 
<'hargé d'un grand panier. arpentait' - Pour ~·ous, Annette, pour \'Ons J OH! des ln?l1~phtles en ltahe nwnw et d'i1 ~rot. Ces ollligations ont été clô­
l1J l'OUrs .\lichel-Colomb, et les rares faire plaisir, je vais essayer une dor- l!ar:tout .. ?u. ~on a le :-ulte des l.Jea1~~ · turiles à \6,2;; ("ans coupon). Le cou-
parsaus sortis pour prendre le frais nière tentative, dit le Jeune homme. Il\ 1es" 11ch1 s par le cont1Jnu et la p1(-

Actions de lu Co111paq11ie des Eaux Nusi'«s des Antiquités, Tc/1inili Kiosqu: 
de IJercos e11 liquidtJtio11. - Aucune .ifustfe de l'Ancien Orient 
fluctuation sensible sui· les cours ac- OU\'Cl'ts tous les jours, sauf le mardi, 
tuellement ~tationnaires auto:.ir do de 1 o à 17 h. Les ,·ondrodis do 13 à 1; 
18,20 h1Te~. heures. Prix d'entrée ; 10 l'tro pou1· 

Cos actions seront amorties en 25 chaque section 
ans par la distribution de 30 francs 1 
par an. Au cours d'aujourd'hui ces J Nusü du palais de 1'opkapou 
actions rapportent l 1 % d'intérùt. et le 7 resor : 

Obliqatio11s du Crédit foncier égyp. ouverts tous les jc.rnrs de 13 à 17 h. 
tien. - Elles ne sont pas cotées à la sauf les mercredis et samedis. Prix 
BoUJ'de. Hors de la Bourse, les ollli- d'entrée : 50 Pts. pour t'haque section 
galions do 1886 ont clôturé à qü livres Nusee des arts turcs et musulman; 
du mois précédent, celles de 1<)03 d Sulqmanié : 
à 96,25 contre 94 livres et celles de 
1911 il 91,ï5 contre 91 lirres. 

en famille, Fe murmuraient l'un à Et il demanda ~!me Goubier. sentat1on. ---- --~ 
l'outre il rnix basso: - Chère madame, insinua-t-il, il 

-Tiens! le fils Bodinier qui va au nous faudrait du champagne, pour 
lia 1 ' la pièt'e. 

~· .. . .. . . ·~ 

ouvert tous l~s jours sauf les lunilis· 
Los vendredi,; à partir de 13 h. 

Prix d'enlrôo : Pts 10 Ln convention de cleal'ing Les n1archandises 
0 vec l.•\ Hollande do provenance britannique ·'fusée de redi-Kout«' 

Elfectivem!'nt, Io fils Bodinier était _ Comment tlonc ! mais tout ce que 
en cravate blanche, et entre les revers vous voudrez ... Il en reste justenwnt 
•hi son pnrd<·s~us èlair, on pouva!t un peu au fond d'u11 bouteill!l ... 
\'01r Io plastron découvert par son g1· _Ah ! au fond d'une... très bien, 
If>( ù w·ur. Seulement, il n'allait pas c'est tout ce qu'il faut. 
au bal: il allait au merrredi du mar· Mme Oouhi,·1· n•nait de se condam-
<1uis do Raint-Hené. ner elle-mènw. 

Eduard Bodinier atteignit le coin de • 
la rue des Carm~lites, sonna à la por- • • 
le d'un assez joli hôtel, et fut introduit Quelques minutes plus tarcl la pii·ca 
J>ar un rnlet !Ill chambre clans un pe- commençait. Elle se passait p1•ndant 
lit sal<rn. Le domestique alla préve- ua EOuper de !Jal masqué. Los deux 
nir le marqui<. convives prirent pla<'e ù la taule ap. 

En attendant, Edouard examina - portée toute prète, ot le domestique 
e'était peut-ôtre la vingtième fois- la d'Edouard se prc'para à faire, de l'avis 
l1ibliothbqué, 1rn meuble vulgaire en des spectateur~, un ijimulacre de ser­
liois de rose, dans lequel quatre ra- vice. On avait dcpo8é dans un angle 
Yons supportaient des livres. Chaque le grand panier dont il s'était muni, et 
rayon pouvait contenir une soi:xatai· tout le monde avait était prévenu que 
11e de l'Olumes; Io pr~mier volume du ce panier représentait un buffet. 
1•.remier rayon était intitulé: «.!lies pas· Or. nos deux convives dialoguaient 
S1ons,., par le marquis de Samt-R~né. devant leurs aPsiettes vides quand Bo-
1,es cinquantb-neul autres .portaient dinier d•t au domestique, avec un par­
a.,solument Io même titre. Au deuxiè- fait natu1· .. 1 : 
1% rayon, cela changeait. Les dos des - ,Jean, donnez-nous les huitres. 
Soixante l'Olumes portaient tous en - ,\vec de beurre de Rennes, dit 
lettres ci'or une suscription identique Annel te. 
•lisant: cTahleaux et )1iniatures, poè· - Et du Horderer, reprit Edouard. 1nes ~!oyen-.\ge,. par le marquis de Jean sérieux comme un président 
~aint-ltené. On trouvait ensuite, aux de congrùs, tira unmédiatement dupa­
~t~ges su'rnnts: cJeanne Hachette. nier les huitres toutes om·ertes ; le 
l'Oi'mes hiHtorique, et la •Chaumière petit pot de beurre en terre noire et 
du ~implon,> roman, toujours par l'é- le champagne dont le bouchon sauta. 
terne! marquis de Saint-René. En tout Et nos ckuc acteurs, dialoguant tou­
'!Uatre ouvrages qui avaient été tirés jours, abbo1 bère~t le tout, au ~ez e_t à 
<·hacun ù deux cents exemplaires sur la barbe des invités de Mme Goul.J1er. 
Papier do Chine, éditions elzévirien- - Mais ce sont des vraies huîtres, 
lles. On avait le service do presse: disait·on ! 
Jugez ce qu'il en avait été vendu. - Du vrai beurre ! 

1 Edouard souriait avec malice quand - Du vrai champagne.!_ 
a Porte s'ouvrit et donna passage au Parblea~1 ! ap~ès cela vmt . .un per-

lllarquis de Saint-René en personne. dreau froid, .Pm.s des écrl\ 1see. Les 
, Cc marquis était une femme, qui 1 malheureux 111\•Jtés regarda~ent . les 
~!1Ppelait de son vrai nom, Mme Gou- deux personnages, qui contnrnment 
''Ier. à manger, échangeant des réphques 
1 Agép de cinquante ans, petite, br~- entre deux ~ouchées, décou.pant leur 
!Io, ratatinée, prétentieusement emm1- eerdreau, bnsaut leurs écre\ISSeS, bu-, 
1°Uflfe de dentelle noirP, la dame en· vant leur champagne. La ~ouche .. sù­
Grn,, portant un -carton immenseQet che, affam(s, encore sous l 1mpres,sw'.1 i 
liais qu'elle posa Fur la table. pâteuse des poires tapées, ils s ~g.-

1 -- Ah! mon cher auteur, on vous at- taient sur leurs sièges, .se lançaient 1 
~jllllait avPc anxiété; j'allais envoyer des regards navré.s et fur~eux. 

1 1.'ez \'Ous. Soniez donc! Mlle de Et eux mang;aient touiours . 
1;t1nngey a presque achevé de s'ha- A la fin, on n y tmt plus. 
11, ll~r. La rampe est allumée, et vous L'éclat se p~épua1t. . , 
~0ftio1 pas là. Enfin, vous voici. Avez- Il se proctu1s1t, hélas, s1 gra~1d <jU on 

us tout ce qu'il vous faut~ n'eut pas osé le prévoir tel. <Jar 11 se 
\' " Oui chère madame Mon domes- compliqua d'un scandale. 
,:''!Ue. m'~ccompagne ave~ quelques ac- Au moment o_ù tous, les assistants 
8!8801res. Vous seriez bien aimable, indign~s se levaient. d un mouvem~nt 

Ulement, deux couverts complets. unanime pour se. ret1rer.A~nette1 prise 
Il}-._ Parfaitement. Je vais rassurer d'un fou rire, gnsée par 1 émotion, le 
,~un monde qui ne comptait déjà plus Roeder et les écrevi~ses, sauta au cou 

r !;1 pièce. d'Edouard et l'embrassa ed !JUbhc, en 
llr~t le marquis de Saint-René sortit plein salon du marquis de Samt-René. 

C!pitamment et revint au salon. · • · 
~,·- Eh bien, est ce lui'! demanda- T~ut F~u1iuio.ros. e;1 parla. Il n'y 1 

de toutes parts. avait qu'un remède et Mme de Chan-
" Ah ! enfin. gey consentit à fiancer les jeunes gens 

~i;' Il. est prêt. On commencera dans le lendemain de cette journée demeu-
f,J minutes. rée célèbre sous le nom de : La Re· 

ur cette flatteuse espérance, chacuu vanche dei Poires tapées. 

Banca Commerciale ltaliana 
1 

" OU\'erl tous les jours de 10 à lj h. 
:.01tfication ,télégraphiquc a été faite Prix d'entrée Pts 10 c~pit~I enliéremeot iersi et N:smes 

Lit. 844.244493.96 
-o-

Dircction Centrnl~ ~IlL.\X 
Filiale. dnn• toute l'ITALl E, ISTAX BUL 

~nIYRNE, LOXDRE::l 
NE\\'-YORK 

Créations à !'Etranger 
Banca Co111111t•rciale 1t3li:tna (Fra111~e} : 

l'nrîs, 1Harsf'i1Je, Xiœ, )lcnton, (;au­
nes, :\lonaco, 'fnlo~:i, Beaulieu, .llonte 
Carlo, Juan-Je-Pins, Casublancêl (:\lo­
rot'). 

Banca Coutnh~rciale ltalian:t e Bulgarn, 
SoCia, llurgas, Plo,·<ly, \"arnlt. 

Banca Co1n1ncrciale ltaliana e (;rè(!ll 
Athènes, Cavalla, Le Pir~, Salo111qut~: 

Banca Corn1ncrcinlo ltaliaua e H.u1n1u1u, 
Bucarest, Arad, Hra.ila, Brosov, <Jon:;­
tnuzn, Cluj, Unlntz, Ten1ist•nra, !-'nhiu. 

BH.nra Co111111ercialc Itnliana per l'l·~git 
to, Alexandrie, Le Caire, 1Je1nanour 
)Jnnsourah. etc. 

Bnncu Uonuncrciale ltaliana Trubt Cy. 
1'cw-York. 

Bnncn Co1n1ncrcialL~ Itnliana 'J'rn:-;t Cy. 
Uostou. 

Bnnra Co1111ner("ialc Italhtna l'rust Cy. 
Phyln<lelphia. 

Affilit1tion8 à l' Elrangcr 
Banca della Svii:zera Jtaliann: Lugnno• 

llclliuz.ona, Chias.so, Locarno, .'1f'n­
tlrisio. 

Banque Françai1>e et. Italienne pour 1'1\· 
rneriquo <lu ~u<l. 

(en France) Paris. 
lèll ArM"enune) Bucnos-i\yrPl'I, H.o­
."lario de :Sauta-.Fé. 
{en Hr1·s1J) 8110-Paolo, Itio-de-Ju­
ue1ro, Santo.s, Babin, Vutit',)"l>a, 
l'orto ,\legre, ltio Urande, f{1n·irc 
( Perna1n buco) 
(eu Chilc) Santiago, \'ulparaiso 
~~n Uoloun1Uia) Mogocn, Baran-
11uill11. 
\en Lruguay) Montevideo. 

Ban.eu Uugaro-ltaliana, lluùupcl:lt
1 

llut­
\'&n, }.11okolc, )lako, KoJ:Jnl·tl, Oro:-:ha­
za, tizege<l. elr. 

Banco Italiauo (en E<(Uttteur) liayR<luiJ, 
:\lanta. 

Banco lta.liano (t'll Pt>rou) Lilnn, .Are· 
quipa, c .. 11no, Cuzco, 'J'rujilJo, ' l'ounu, 
..t!uJ11ent10, l..hictn.)·o, lt'..a, 1·1ura

1 
l'unn, 

Ch1nl1hu Altn. 

HauK llandlowy, \V. \\'ar:)znvie ::). A. Var· 
~U\'ll' 1 Lo..lz, Luùli11, L\\'0\\·

1 
l'oz:tn, 

\\'JJno etc. 

1 1lrvat~ka ltanka l>.D. ZagrclJ, 8ou!:lsak. 
Hol'icta ltu.linua di t:reLiito: ... ~lilun, 

\1u11ue. 

8il!gc. lie 111ta111Ju.I, ltuc YoïyoJa, Pa· 
luiiû J(a1·u1tcuy, '1 clephoutl i~cra 
H~ll-2-3+ô. 

Agence Uu ltiLanLul .·\llale1nùjian l!an, 
1J1rccuon: 'J\~I. :ll.!JOO. - Upéranon:; gén.: 

!:!l~lü.-1 'ortcl\luilJe Docu1ne..nt.: !!~VOJ. 
PO!'Sltion : l~ll.- t.:hange et Port.: 
~:l!.11~. 

Agence do Përa, Jstiklal .DJad. 247 .. Ali 
Xu1nik. l>ey !fan, 'l'el. P. H.ll6 

. tiuccurt1aJe <le 8n1yrue 

~
Location ùe corrred-rorts à Péra, Ualata 

titau11.>oul. 

SER\'ICE TRA\'ELLER'S CHEQUES .. 
~ . . F ~ 

les manuscrits 

qas restit1Jts. 
uon instirés ne sont 

Ankara, 6 ,lfil!iyet.- Lo texte de la 
convontion de clearing entre la Tur· 
quic et la llollande sc1·a communiquu 
iuces8a1111ncnt :'t toutes les douanes. 

Ce traité signé le 23 septembre 1934 
pour une dur<•e de six mois aeconta 
ù la Hollande la libre importation en 
Tur<1uic de l'asphalte et des produits 
similaires. lJ ne liste trimestrielle pour 
t'ertnins produits contmgentés est an­
noxée à la nom·elle convention ; elle 
contient notamment les articles d-
aprl~s : 

Thti 100.000 kilos, 
l'apier d'emballage 252.uou kilos. 
<Joke 2.11uu.Oou kilos. 
Uotonnado 14+.uoo kilo~. 
En échango la 'J'urquw l.Jfoéficiora 

de la liure exportation en Hollande de 
la laine, du poil de chùvre, poaux 
s~ches et salues, rai~in, figue, noix, 
orge, avoine, haricot, tal.Jac, noisette, 
a1nandt.1, orange, opiun1, essonce de 
rose, toutes sortes de mmera1, uéchets 
de coton, 

l 'nc deuxième liste trimestrielle ap­
plical.Jle à partir <lu 23 jam·ier 1935 
pour Io contingentement de pro­
duits hollandais sera élallorée ulté· 
rieurement. 

Une exposition a1nbulante 
turco-hellène 

li nous revient que l'Offico turco­
gl'Cc du commerce, en 'ue d'imprnner 
un plus grand essor aux rapports 
co111merc1uux entrn les deux pays, a 
<lccidc tt"orga111ser une exposition am­
bulante. 

Au cours de sa prochaine réunion 
!'Office preuùra ses d1sposit1ons en 
,·ue de l'ouvorturo imméu1ato do cot­
te oxpos111011 qui sera resenee uux 
marchamliscs turques et helli•nes . 

LB modus vivendi itnlo-turc 
Ankara, ï AA. -La note en date du 

i9 oe1Heml.Jro 1934, modifiant certaines 
parties du cnwdus vivendi» commor­
e1al 1talo-turc a éte signée et échangée. 

D'apres les modificauous apportées 
à co •modus vivonû1», les articles in­
corpores dans la hste des conungents 
soumis il l'echange par \'Oie de corn­
pcnsauon ont lite nus hors contingen­
tement et pourront entrer sans res­
triction en ltahe. 

Lo nouvel accord, après avoir lite 
approuvé par le conseil des ministres, 
auquel il \Wnt d'être référé, s~ru en 
vigueur à panu· de la date de sa si­
gnature. 

La ltausse du prix du blé 
Eski-l;lohir, 7 A. A. - Les prix <lu 

!JIU ont commencé à hausser. 

aux douanes que les marchandisos de _ • 
provenance bntannique pourront en- Nusée de /"Armée (Sainte lrèue) 
trnr librcmer~t dans le pays à l'e":ep- ournrt tous les jours, sauf les nunlis 
t1on cle~ 1uut1< r~s figurant dans 1.a liste de 1u à 1

7 
heures 

A du decrets 101 :\o 148 de cont111gen· -
toment qui a été abrogé, les articles 1 Nusœ de la N<1rt11<' 
se trom·ant a~suj etis au contingente- ouvert tous les jo.ut·~. saur lc-s vendredis 
ment par le nouveau dl-crot loi aù hoc dn 10 à 12 htiuros et de 2 li -l heur<•s 

MOUVEMEftT MDHITIME 
LLOYD TRIESTINO 

Galata, Merkez Rihtim han, Tel. 44870-7-8-9 
+------

DEPARTS 
LLOYD SOBIA EXPBESS 

le _paqueUot-poste de luxe HEI..l>GAX partira ~Iardi '!J nctoh, àlO h. prt'l'Î"'t'$1, pour 
Le P1r1if>, Rhodf'S, Litnassol, Liu nal'H, Jaffa, Jlai(fa, Beyrouth, .\lcxandrie. Sirut•tt. c, • ·a· 
pies et n1•11es. J..e Uateau partira des •1nai~ dt* fjulnta .• '1l-1ne servil.!e ip1t• dans Jcs "Tnndli 
hùt('Js. 8('rvice 1nédical à bord. ~ 

HULO.\RI.\, partira 1nercrad1 10 oct. à 17 h, pour Bourgas. \'arna. Constantz. ~ûulina 
(:alntz, et BraHa, ' ' 

Cti;_LIO, partira mercredi 10 octobre, à 18 b, pour Le Piri~e , .. ~api s
1 

~far eiJle 
et <Jt-nes, Lü bateau partira tlet1 quait1 <le t;alata... 

LLOYD EXPBESS 
I~ paqueùot-poste <le luxe 'fI·:\'ERE parttrn le Jeudi t 1 t)..:to. à 10 h. pr i~es pour 
Le P1rér1 Brindisi, Venise et 'l'ricl'te. Le bateau partira des •-.1.unis de (;a1.1ta. 8~r\·i ,, 
co1nn1e dans le~ grands hôtels. St•r\·ice 1néd1cal à l>ord. 

I>.ALELTINA, partira Jeudi 11 Of•t, à 17 heu pour Bourgas, \'ar11a, C.11stantza. 
Novoros~i~k, Batouu1 1 TrélJizonde et Sa111soun. 

DI.\?-.."A, parti1·a \'endrcdi 12 ocL. It Ji heures ponr 1\It~tclin, Bn1yrno le Pirée 
l,11tras, Brindisi, \"enise et Trieste. ' ' 

- - ._ 
8<'r,•ice co1nbinê a,·ec Jrg luxue11x paqurbots de la Sociétt> IT \Ll.\X.\ et Cn uiich Line. 

Saut variation~ ou retnrtl& pou1· lf'st1ut·l~ la 1•tu1q1ag111e ne peut p:ls ctre tenuo rl' ~ p-1->11· snhtc. 
Lu Con1pegnie Jf'Hvre des Uillets direct!t pour tous le~ porq tlu NorJ, Suri et Cen­

tre <l'.A1néric1ue, pour 111\ustrnlie la Nouvell~ Zélande et l'Extrême-Orient. 
LaC0111pagaie d~li\"l'C dei:; Uillets 1uixtt~s pour le parcours n1aritin1e-terrc tr~ 1 tanhul­

Pari~ ot lstanUul-Londrcs. Elle délivre au1.;:si les billets de I'i\ero E:;prcs o ltaliaua pour 
Le Pir~e, i\thènes, Brindisi. 

l"our tous renseigneu1ents s'allrcsscr à !'Agence Uénérnle du Llo)·d. 'l'ricstino, ll<>r­
kez Rihti1n llan, Galata. Tel. 771-4M7d <>t i' son Bureau <le Péro, U.:ilatn-:-;érai, 'fcl. 14H70. 

> 

Compagnia 6EnovssE diftavigazionE aVaporeS.D. 
Service spécial de Trébizonde, Samsoun Inébolou. et Istanbul directement 

pour : V A.LENOE et BA..B.CELONE 

Départe procbalna ponr: N.A.PLES,VALENCE, BA..B.CELONE, XABSEILLB 
GENES, BA.VON.&, LIVOUB.NE, MESSINE et CATANE 

•1• CAPO ARllA le lG octobre 
•1• CAPO !'!NO le 30 octobre 
~ls C,\PO 1'\\RO le 13 nove1nbro 

Départaprocha.ina directement pour· BOUBGAS. VA..B.NA, CONSTANTZA, 
GALA.TZ et BBA.IL.& 

•t• CAPO PI:'.\'O le Il octoùrc 
fifS CAPO F,\RO vers Io 28 oetohre 
sis Q,\PO AR:\lA le 11 nove1nbre 

B1lletl'\ de passage en cla!-i!'IC ur1iquP â prix rétluit-1 dans c:tbin ~:.i t'Xt~t·ic u•cs il 1 et 2 
lits, nourriture, vin et eau 1ninéraJ13 y cotnpri~. 

Con11aisse1ncnts directs pour l'.A1nJriq1t•) du .X1>rd1 (-.P-ntrale et dt1 Sntl Pt po11r 
l' AuHtralie. 

Pour plus an1ples renseignernents s'ntlr\!s:ier a11x ,\gents-C:t!n.}raux, J,\ST~~R, :-ill 1-

BERàl1\NN et Co. Galata Ilo\Taghirnian llan. 'fêll'ph. 44•j~7 -4tt.>46, aux ù >Inpagnies des 
WAGONS·LITS·COOK, Péra et Ualata au llureau de voyages NATTA, Plirn tT•léph. 
U9•1> et Galata (Télépb, '451') et au B11reaax de voyages <ITA., Téléphone 435U 
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LEs ~ditoriaux du "Hakimiveti Milliym,, / Un suprÊmB effort 
LEprEstigE dE Io TurquiE de rÉconciliation des partis grecs LA PRESSE TURQUE DE CE MATIN 

Consuls honorait·es ... 
contre honoraires ! 

Kowno, s - Hier. dans la matinée 
le tribunal a rrntlu sa sentence dan~ 
un procè> de corruption dans letiuel 
était impliqué l'ex-ministre à Berlin 
puis :'t Londres. Ce diplomate, con­
\'aincu d'a,·oir accepté d'importants 
montants en argont pour prix de la 
désignation <le consuls honoraires a 
(>té condamné à 6 mois de prison et 
3 ans de privation de ses droits civils. 

Les réglements 
et leur application 

Ahmet l:lükrü bey commente, dans 
le Hilliyel ot la Turquie, avec tout le 
8érieux et toute la sévérité dé"irables, 
le tragique accident (!Ui a coûté la 
vie, en ~larmara, à 3~ de nos rompa­
triotes. cEn présence des circonstan­
ces de ce drame, 6cnt notre confrère, 
qui offrent lJien plus <l'analogie avec 
un conte qu'ayec la réalité 11 est im­
poss1lJle de ne pas se poser certaines 
questions. t\'y a-t-il pas un reg:l:mijlll 
coucernant le tonnago dtJ marchandi­
ses et le nombre do passage" que 
peuvent chargu les motor-tJoats ou 
les llarquus Y l:li oui, comment a-t-on 
permis à ce motor-lJoat, uottement sur­
chargé <le marchandises et do voya­
geurs de quitte Yalova! Cette façon 
lie transporter les voyageurs est-elle 
conforme à la loi 'I 

JI est clair que l'on n'a pas agi con­
formément au règlement de la circu­
lation maritime puisqu'on remarque 
qu~, dans les JOUrnaux d'hier, on e~­
saio do justifier la chose et d'Pn dé­
\'ier l'interprétation: on dit que le mo­
tor-lloat n'a voint pris le départ ùu 
débarcadère de Yuloya ou d'un poin1 
oitutl à proximité de cette échelle, 
mais <1 u'il est parti 11ecrùtemont d'un 
enùro1t inconnu du httoral. L'esprit 
se refuse à admettre que des mar­
chandises remplissant deux emlJarca­
tio11:; et des voyageurs, dont le nom­
l>ru atteignait le chiffre dd SS aient 
pu être cllargés à Yalova sans que 
les fonctionnaire" compétents s'en 
aper~o1yont. Cette raison, dont on 
veut se tienir comme d'une ex­
cuou, nous a soml>lé être encore plus 
grarn que le d(•lit. C'est qu'alor~. deux 
l'mlJarcauons remplies tl'une soixan­
taine do personnes peuvent prendre 
le large des rives d'une localtté - as­
sez proche d'Istanbul pour en qu'on 
pu1so;e dire qu'tJlltl en e"t un faulJou1·g 
-sans ll u" ver;onne s'en aperr;oi ve '! 
l'lutôL qu0 d'admettre une uveutuali­
té aussi bizarre, uous aimerions mieux 
croire que les rùglementô sur le tra­
fte manume nu sont powt upphqués. 
C'est là, d "atlliju1·s, l'un de noo p1us 
grand:; maux: nous élalJoro:1s une 
Ioule de ruglemonts parfalLs; mais Io 
plus sournnt, ces rùg10111ents no so nl 
pas appliqué~ et re:Hent lettru morte,• 

La yie des citadins 
est-elle ruoins précieuse que 

leurs biens ~ 

généralement de concert avec toute la 
nation. l'ar exemple, la ville ll'lstan­
lJul a uu conseil gonoral churgo d'éta­
lJhr son budget. ::les membres, dont 
le nombre depassu la cinquantaine,au­
raient pu, s'ils l'avaient voulu, pensé 
à romédier à cet Nat de choses 011 
olJligoant la municipalité il renforcer 
son organisation sanitaire. 

Xous dopeusons chaque année d"s 
centames de milhers tle liHes pour 
nos services d'extmction. :\ous esti­
mons d'ailleurs que l'argent alfecté à 
ce senice l'est tort opportunément. 
~lais la vie des halJaan ts d' lotanlJul 
serait-elle n.oms précieuse •tue leurs 
Iliens '! l'er•o1111e ne peut donc nous 
ronlester la lôgitimil6 du droit que 
nous avons d'attendre do la mu111ci­
pali té <1u'elle affecte ne fût-co <1ue le 
dixièmo de te sacrifice pécuniaire, à 
la sauregarde des existences et de 
nous plauulre amèrement qu'elle n'ait 
pas songé à le faire jusqu'à présent.• 

Pour une école de théâtre 
Yunus Nad1 lJey constate arnc sa­

tislaction, dans Jo Lumlwriyet, qu'on 
dépit de dHections récentes ei multi­
phco8, le Thé:itre municipal atTIVll ù 
,e mamtenii·. • li y a mûrnc heu du lui 
savoir gré d'arn1r enl'lchi le pays do 
deux uournlles troupes 1ssueb lio son 
b0111. La troupo mumc1palc so trourn 
de la sorte a\'otr iouo Ju rolo d'une 
école 1o1t d'une 1111t1atricc. 

Une pellto ccolo de théùtre arnit ét~ 
Conll~e Jadis à proxiuuttl du Thoâtrn 
mUlllClpal. valle lllStltUtiOI• lut ler­
moe llans la suite pour lle8 raisons 
quo 11ous arnuond 11'avo1r pas lJ1en 
oa1:;1es. ~ouo JIQ saurions trop regret­
ter cotto lermoture. l,;omll1011 aur1ono­
nouo souha1to que cotte école rouvriL 
ses portes soit u lstanl>ul, boit a An­
kara. Ca serait Jà une prnuçe que nous 
apprec1ons la placti 1111porta11tti occu­
pee dans lu pays par l'art llramat1que. 

Au heu dti ta1rn de l'école de dwa­
tro une wsutuuon 111depcnda11te, 11 
serait certallH!lllent plus rat1on1rnl lie la 
taire maœhor de pair avec une scèno 
qui scrnr.ut d'eco1e d'appltcauon. G'uot 
tl"atlleurb cu proccde qui aval\ etu su1v1 
pou1· 1 ecolo waugureu à lbtanl>ul ma10 
qui n'eut helali ! qu'une ex10Lonce 
e1.ll1un1ère. 

l"ne telle iusutuuon 11'ex1gerait pas 
tl~ "l'OSS0S c.iUl>CllSOO Cl bl llOUb llOUS 
en oou,·enon• 1nen, cell0 croee à lstan­
lml 1t'arn1t, en tout et pour tout,qu'un 
!Judgot du u·o1:; mllle llueo turque~.Go 
t1u1 n'a pu t1tro coul1nut• 1c1 i>oura1t 
trèo bien ètro rl-al1"e à .\ nkara et cela 

ELuzzya zade \"olit lJey, comnwn-; tn:s lac1lernc11t. .. Lo s1cge de l'Etat, a.i­
taul danH le La1na11 ln tlécitiiOu vri:-;o i ratt au1s1 Jllle le~ louU.tHUent::; d UHC 
pai la municipalite d'Istanbul d'ache- 011Lrepl"lbO qui lut UJ!l'•ll·twnu1·a1t eu 
tur encoro doux autres auto sanitaires P10P1 ~· . ,· . . . ., ... , 
~mot les con cl uswns sui rnn tes , U 11 'u1 t <1 uo l{a~ 1 t H1za Ley tia' aille 

à torrner u110 trouve d1ot1uc1e ou plu· 
tôt qu'il a dlijà conotltue cetto trouve. 
La nllu ll 'AnKara pournut lol"t L>wn 
coucluro un arrau~emeuL a\"cc lu1. 11 
no re~tcra1t plus qu'à aioutur au thca­
tru d'Ankara unu vet1 LU "cule ll'art 
dt amat1qu11. • ous nous 1a10011s un 
agreal>lo dm·o1r d 'aturer bUI' cotto ex­
ce!lento occa~1ou l'atlt311t1on du ... ·ovzut 
boy, gouverneur ut pres1tte11L du la 
)1UI11Clpal1Lé l1'.\nka1a, dOllL nOUS COii· 
natS!iOllti OeJà lt3 t!c::itr U'c11r1cl11r la ca­
p1 tu le li uno trou pu Jramu lit! uc. Gettu 
entr<epr1ou cot lom d ~tro 11rcultsal>le ; 
10 c6Lu fmuncier peut, pour commen­
cer, Otre a•suro avec u1x u quww mille 
hvrus, ce qui 11'ebt point un sacr1ltce 
~nOJ'lllij pour llOlol" la Hllll d 'Ankara 
d'un theatre. Les mil110n:; qui SOllL lle­
penstis en Europo pour couun1s thôà· 
ires, our le l>udget gcnéral et •ur les 
L>ullgets pn,·us, nll 00111 point de 1'ar­
ge11t porllu.• 

• l..1a inuuicipalttU 1:1e rendant finale­
ment compte •1ue lus victimes des a,,. 
cidonts de la routo succombaient gé­
néralement aux suite< de l't·puisemont, 
par perte de sang, vient de décider de 
porter le monlJr" de ses \'Oitures sa­
nitaires à troi;. Cette mesure vient un 
p11u tard ; elle aurait dù ôcre prise au 
lendemain du jour où l'auto apparte­
nant à un certain Vafi lJey arnit 
écrnsé il y a quatre ans, sur l'avenue 
d" la ::;uLlime Porte, une mfortunéP 
jeuna tille, Il est vraiment étrange 
tiue notre rnun1civul1té umc.d"rn""' 
d'aprits le terme 1\ la mode n'rit pas 
co1upns jusqu'à présent qu'uno s~ule 
auto ne l'OU\'aiL suffire aux besoins 
oanituires d'une population s'~lovant 
si.' cent mille habitants .• ·éanmoins la 
rtlparation de cette négligence, quoi­
que tardi\'e, est digne de reconnais­
sance 

,:ous n'écrivonft pas ces lignes à l'a­
\'enant ni pour chercher prutexte à 
critique. . ·ous ne \'Oulon.; pas non 
plus tunir responsables do cette n6-
gligence lu haut personnel do la mu­
nicipalité. De semlJlalJles errements 
sont, en effet, très nombreux chez 
nous. D'ailleurs nous les commottons 

Les embarras de .M.Za0in1is 
)lehmed ,\him li•·y souligne dan• k 

l'<Jktl lc caractèro d'acu1tu tjUtJ viennem 
de rov Ur en Grèce les lullcs de parti. 

•Le prcs1deut de la Hepubhqu11 hol­
lènP, ~l. Zaï1nis, t·crit 11otro coufr~rt;;, 
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VOICI TUB MAITRE 
par Marcel Prévost 

Celte 'largaret Leslie était nC11 ùf . . . • 1 Toledo. ville de l'Ohio célèbrt, parait- 1H plus 1~1 mo111s de fra~cheur, quo .e 
·1 1 . 1 fabrication des presses 11 visage, l·anoutP d1s:i1t delle: Elle doit 1 ' 1 ai a . ui santes in lhe coucher dans un fr1g1da1re.• Elle par· 
estamper lt s ~lus P 8 . lait avec un minimum d'accent exoh­
wold. ,\ en falJnquer, son père gagnait 
chaquo année ce qu'on appelle on <1ue. . . . • , . 
France une belle fortune. Elle-même Elle et!llt p_ass1onnee d_ art Pt de ht­
<'tait une gnrndl· fille atlmiralJlement térature extr.em1stos: ~oint sur lcqut>! 
c·onstruite, l'idéal du •mannequi11 qua· elle commum!ll~ avec l•anoute, de qui 
rnnte-quatre,., Quoi llge avait-el!~ ~ le snoll1smo arllste égalait le snobisme 
~e cret 1mp~nNralJlt!. La peau rie son sporttt. 
\'isngo, rlont lu dessin Nait sec et ré- D'ailleurs, elle demeurait volontiers 
gulier, a\"ait (même les lèvres), sous , Hilenciouso. autant que Io silence est 
11• gla•·i" d'un fard bion appliqué, l'a~- compalllJle aver le flirt. <Jar elle flir· 
pccl h so do 1 por~claine. ~es yeux, tait e1•ertlume11t avec t1ui voulait, avec 
dairs de ton, ha1gnient dans une hu- 108 frèrus et les p<·res dos élèves, a•ec 
midito un peu trouble: nou• la soup-; Paul de Lasparron qu'elle proclamait 
~onnions de cacher des li11ueurs dans lu •\'rai gentilhomme français .. , avec Io 
sa _chamhre. Les cheve.ux courts, mats j professeur de cultu.ro ph~·si<1ue. avet· 
1>0111t ga1sonn1er•, arnient un to1_1 chù- les blessés de l'hôpital. , ous préton­
tain légèrcme.nt décoloru. Elle 1ou_a1t <l1011s même qu'un jour, l'au! de Las­
avec ostentation de "es longues rnaim: parron lui ayant présenté un gar· 
de primitif sienno1•. ~011 de douze ans <1u1 litait son fils lto-

l:-le~ C.pau.es, que ses robes du soir land, fror0 cadet do Fanpute, lJeau et 
dénudeient discrùtement, n'exhibaient frais comme un page, tJt que 11on simple 

La position conquise parmi les na­
qui a su jusqu'à présent conserver tions par la Turqme du Gazi Pst telle 
une neutralité nnpartiale entre les par- que chaque Turc peut s'en rendre 
t1s 911 lutte, semble ne sa\'oir plus à compte avec une juste fierté. La ua­
quel saint se vouer en présence de la tion turque qui travaille sans arrêt, ù 
nouvelle initiative du gouvernement l'intérieur de ses frontières.est passée 
Tsalùaris de dissoudre la Cham lire et 1 au premier rang des pays qui s'em­
de l'hostilité intransigeante manilest6e ploient sur le plan international, à 
contre c~tte mesure par M. \'énizélos assurer la paix et l'entente générale, 
et ses partisans. Tous les pays ont compris enfin cette 

Désireux d'amener un compromis vérité et la Turquie a reçu en que?que 
entre les deux parties, M. Zuimis a sorte son diplôme on politique étran­
fait appel à leur patriotisme. Certes un gère ; elle est citée en exemple au 
accord pareil serait dans l'intérêt de monde. 
la Grèce. l\lais jusqu'ici aucun terrain 1 Dans les conversations internatio­
d'entente n'a pu être malheureusement nales, il ne se trouve pas un seul pays 
trou\'é, D'auire part, la date de l'E'>lec- grand ou petit, qui se déclaro en op­
tion présido"ti.elle ôtant très proche, position avec la Turquie dans une 
le temps presse. Dans ces con<lilions question déterminée. C'est là r~elle­
qu'adviendra-t-il '( ment un tait surprenant. La Turquie 

Devant ce gros point d'interrogation est pout-Otre le seul pays au monde 
toute la Grèce a pris pour ainsi dire qui, après avoir régl~e dans une con­
l'aspect d'un pays on 6tat de molJili- c?ption très largo, les q_ues.tions liti­
satiOP.». aieuses la concernant, ait JOUé avec 

DprÈs la conf ÉrBncB 
dB l'Union Interparlementaire 

Hasan bey est parti 
pour Ankara 

Hasan Ley, vico-président de la G. 
A. X. et président tla la conférence in· 
terparlernentaire, qui s'est tenue der­
nièrement à Istanbul, est parti hier 
pour Ankara. li a été salué en gare 
de Haydarpa~a par le vali, plusieurs 
députés et hauts fonctionnaires. 

Lo secrétaire général du groupe 
tur à la conférence interparlementaire 
a déjà préparé le rapport our la thèse 
défondutJ par sos collôgucs. 

Un exemplaire de ce rapport sera 
emoyé à la présidence de la G .A.N. 
et un autre au lJurnau du Parti. 

·Le secrétail'e général do la confé· 
renco interparlementaire l\l. Boissier 
remetra un dossie1· résumant les dé­
cisions prises par la dernière confé­
rence aux Parlements des pays qui 
ont participé à la réunion d'Istanbul. 

Dli bey chBZ lsmBt PB~a 
Le ministre des travaux publics 

Ali lJay a été re~u hier par le pi:ési· 
dent tl u Conseil Ismet pa~a. 

L'entretien entre Io,; deux hommes 
d'Etat a duré plusiwrs heures. 

Retour à la m8rE patrie 

suceès le rôle de médiateur entre cer­
tains autres pays, en récoltant des ré­
sultats très avantageux dans Io do­
maine de la vie internationale Le 
monde entier apprécie les brillants 
résultats de la politique de P"ix et 
d'entente de la Turquie et on attribue 
le mérite à ce payE. 

Nous avons eu l'occasion do consta­
tor ce lait, profondément rejouissant 
pour un Turc, à l'occasion de la con­
férence de l'Union Interparlementaire 
qui s'est tenue à Istanbul. Au cours 
de nos entretiens avec les personnali­
tés en vue de plus de vingt pays,nous 
avons eu le plaisir de constater que 
leurs sentiments à l'égard de la Tur­
quie étaient fait de surprise et d'ad­
miration. Au milieu du trouble qui 
curactériee la situation actÜtJlle de 
l'Europe, la stabilité tle la République 
turque constitue pour les autres pays 
comme la lueur d'une étoile d'espé­
rancc. 

Auc=-t"l.Ys n'hésite dans les gmnds 
congrès ot les . conférenc_es à faire 
profession de foi de pac1f1sme et à 
se proclamer partisan do l'entente 
internationale ... 

On les voit même rivaliser de zèlo 
dans ce tlomaine. ~lais dans l'Europe 
d'aujourd'hui, on n'attribue plus qut• 
peu d'importance aux paroles et aux 
affirmations '"'rbales. Los peuples en 
ont assez des discours brillants ot des 
plans pour assurer la paix internatio­
nale.Quel que soit loplan suivant lequel 
cette action <levr:1 se développer, on a 
bosoin do pa!ist'I' aux mosu1 os <1u'il est 
possible de prc11<l1·0 d:ins Io c.idre des 
.. ~alit<'~ actuell1·~ el <lo trn\'aillor à la 

Quatrn Cl'lll quatre ungt quinze im- dt\ft!HSP <lo la P·"'· La Tur11u•e a lait 
tnigrants turc:-> de liul~ar10 sont \'UHU" lo preinit'r pas dJ.11s la \"OÎH do l'acli\'i· 
hier rie llouman1e par le Bateau Ad- t•• JH'allque e11 laveur de la paix en 
//tif/ <1ui ~ acc:ost•\~ s,11·ayh,ournou.l'11!assurnnt le calme et la ll'Uu<JUillit6 
de~ 1111n11grants lah1r og1u Mehmet! clan' sa proprn zont' ... Les. pays vo1-
àge de 82 ans. est mort sul11tcment au sins, comprenant la sincérttli do ses 
mome11t de tlebar<1ucr. intentions, ont trarnillé animés deb 

1916 immigrauts ou fugitifs, r6fu- mêmes scntimenls nu succès de l'wu­
g1és cn terrnoiro turc, 0111 été admis \'l'e commune. S'il est vrai que la paix 
par tl~cision du ConHeil des mimstro des Balkans constitue uno con tribu-
!\la nationalité turque. lion importante à la paix européenne 

.-...-""'R -- et a permis.\ l'Europe de respirer pin" 

lJlle Pal·ti"e de peAche largenrnnt, il es• non moins nui quo 
j ie rôle do premier plan joué ù eut Pf-

inanquée 
1 

let par la Turqaie ost pleinement com-
pris et apprécié par les pays euro­
péens. 

Deux co1npagnon~, les nonunés lHu8tafa et A f • . 1 ; 
Ilü8eyin, dcn1eurnn à Osküdar s'e1nbarquàrenl U ur et u n1e::;ur0 q UO CS ,ours 
hier tlo Pa~a lskele•i il. bord, d'une harque passent, on comprend davantage com­
cn vucd'uller pi•cher. bien grande a olé la rcpercussion in-

_llai• a peine. s't-tnient-il éloiirné• de cent ternationalo des idflaux élevés de la 
nwtrc• d_e la cote que les mouvements do· révolution turque Toutes les nationR 
sorc.louncs de l'un d'entre eux riront perdre . ·. . 
l'fquililJre à l'c1nl>arcation qui chavira. Muata- reconnaissent desor1na1s que notre 
ra et lliisdyin t1ui ne savaient paw naier con1- propro relèvement est devenu une des 
n.1.e11ci>rc11t à pousser des cri• d• détresoe. cor.ditions essentielles do la paix et du 
bnalcmcnt leur• •ppe_I• furent entendus du r~wlement internation~I. Une Turquie 
rivage et llet1 hatchart1 purent arriver à • 
temps à leur serour•. On les a ropôché• dans forte et respectée est u 11 des fonde­
un c1at de complète prostrnlion. 111 ont été ments do la civilisation, C'est parce-

Alhè11es, 8. - Un supreme effort sera 
le11/é aujourd'hui en vue d'une réconci/ia­
lio11 wlre !e gouvememe11/ el /'oppost­
lio11 coaU.ée. C'esl probablernenl ci 11 
heures que se tiendra 11ne réunion des 
chefs de file des partis d 'opposiliofl avec 
la participa/ion de M. Tsaldaris. Celle 
réunion sera présidée par N. Alexandre 
Zaïmis, préside/// de la R•'Pnblique, qui 
fera un supréme appel .ci la coflcilialiofl. 

la plupart dt•s journaux d'llier .soir el 
de ce malin dou/enl de /'efficodle de la 
réunion do11t la co11voct1lion n1t.;1ne es/ 

111ise en doute. 
• •• 

A/11é11es. 8. - Bien que les le11/aliôJes 
de concilialiofl contir11œnl, /oui espoir 
d"abouli• ci Un llCCOtd es/ el'/11/0lli. /!Ill' 

e11/e11/e in extremis, au cas 011 elle zoien­
drait â èlre réa/ist!e, St'rait considérée 
comme un miracle. 

L"impression générale est que la 

Chambre prononcera sa propre disso­

lution dans le courant de la semaine 

prochaine. Les nou~elles élections 

suivront de près 
les cht'fs de /'opposition ce soul re1111is 

pour discuter une le/Ire de N. l'mi:do:, 
reçue ce malin de 111 Crète. Le gé11àal 
Condylis démenl que les officiers wm~ 
zélisles aienl signé 1111 prolocolc pour 
s'engager par serment à réagir ew11/11e/­
le111ent conlre 1111e sil11fl/io11 défavorable 
â leur P(lrli. 

-

AlJernagne et Hongl'ie 
Budapest, 8 -I.e ministre <ln lleich 

~!. Hust est arriré hier ici à 4 h.; il a 
ét6 reçu par le ministro des cultrs ~!. 
llomann, le sous-secrétaire H plu­
sieurs fonctionnaires do ce d(·partr­
ment. On sait quo "a v"site a lieu :1 la 
suite d'une invitation personnelle du 
ministre des cultes hongrois. ~l. Rust 
déposera aujourd'hui une couronne 
sur le monument des héros hongrois. 

DEs pickpockets au temple? 
~l111e Evuhi, dl'tncurant ît Beyoglu, s'était 

renûuP hier au te1nple de KulPcllhi. Elle n\·a1t 
dt•po:->t; en priant son sac à 1nn.i11 tout pr~s 
d'elle. ~taii; lor:;qu'ellf' eut aehevl• sr~ pril'res 
et se préparait it partir, elle ~·apcr~ut lJUe 
ROH réth·ule contenant quarante ('t une livl'es 
avait di~paru. Arrolée, elle fit arrl'trr une re111· 
n1c <lont les allur~s avait évei\11~ PC!-1 soupçons. 
Cellc·ci s'appe:te Lida. Elle A. été plat•·j~ sou~ 
préso1nption par la polil'l'. L'f!nquête C!it en 
cours, 

tes rnères <lénaturées 
Le Vf'illeur ile nuit l\iin1it er1..~11di, qui tl'a\'fl'I'• 

~ail hier le ci1netièrc de .\l:1lllnut haha ù. Kadi· 
küy, apC'r\nt cntr·L~ les pierre~ ton1Ua\es un 
nou,·eau·né envelopp~ dan~ de:s lnng-1'!", Il le 
prit C't le porta au llOStf' 1lP po1i1•c. L'enfant a 
étO expéfllé à l'asile dP.s pauvres.La poli!o e!il 
[l la re<•herche dP l'inr.onntH~ ClllÎ l'a alJnnrlon· 
né en cet endroit. 

hospilalisé•. que la Turquie du Gazi a trouvé le 

LBS dr:'lmBS dB la routB moyen d'étendre à toute rhumanité 
Il les avantae;os qu'elle a réalisés au pro-

Lo premier chaq,\PllH'nt tics figu~d el du rai~111 donna Jiou chaque an­
née, à pareille ~po<1ue, ù des rcjouisMm1ees li Izmir 

Le contre 1naitre en construction,Feyzi efen· 
di, <leu1eurant à Sütlübe, rue .BcyHkci, en 
sautant hier <lu lr•u1 en 1narcbe devant le 
Sp11hi 0"'1k à Pangnlti, lut pris en écharpe 
par l'auto Xo 2013 et ùlcsec gr1èven1ent à Ja 
ll~tc. 

Ulllforrne ù'tllèvo <le Loyola paraît 
commo déguisement, Margaret avait 
aussitôt lent~ sa conquête, le com· 
blant d'attentions et do caresses, quo 
l'enfant supportait d'un air d'impa­
tienc·c polie. A\•ec le seul docteur Ar­
thez, I' Américaine observait une tenue 
impeccable. Et cela même aiguisait 
notre curiosité ot nos conjectures. 

• • • L:1 moins i11téressante du groupe;(et 
la plus saino sans douto), c'était Marie 
llro~a. Un lointain cousinage la reliait 
avec la mère de Fanoute, morto depuis 
longtrpm.:i; Paul de LaspJrren était 
son corespondant à Arcachon. Or, il 
n'échappait ni à Fanoute ni à moi que 
~larie plaisait à son corre11pondant et 
li u'elle lui vouait elle-même une admi­
ration naïve, Louchante,j un peu niaise. 
~larie avait la tête des jeunes tilles 
de Grnuze ou de Lépicié : tout ce que 
la nature lait de mieux dans le genre 
rose et blond avec de tendres yeux 
bleus. Malheureusement, elle était po­
tite ot gcasse : tout à fait l'allure d'une 
jouno lJonno d'enfauts. Ce qui lui valut 
de Fanoute ce surnom qu'elle accepta 
lians le comprendre : • Courte-et 
lion no.• 

Et maintenant, enfin, je vais évo­
•1uer Faroute, la l''anoute d'alo1·.:i. 

Fanoute ! 
Je la revois telle qu'elle était quand, 

pour la promièrtdo1s, à la classe d'an­
glais, nos regards se sont frôlés, puis 
cherchés, puis rattachés comme par 

fit de la nation turque allo a conquis 
une place de premier plan parmi toutes 
les nations aunant l'humanité, ot dans 
tous lea nobles cœul's. 

\'oici le premier bateau l'ichement pavoisé, sur Io point d'a1>parPilll'r 
avec sa première cargaison de figues. C'est un bateau à moteu1·s italien 
de la ligne de Ilari. 

ZllJa llllllSUT 
En lias les sacs de fiii;ues accumulés sur lu <1uai pour ôtre chargés 

à lJord. 

une double aimantation, puis séparés Rion de tout cela ne nous empêcha 
avec une sorte de gêne pudique. Elle au contraire- de rûvcr l'une à l'antre, 
n'avait pas tout à fait quatorze ans; pendant uno dizaine de jours, sans 
j'en avait dix-sept; écart sensible à oser nous regarder au passagoJ ni nous 
ces âges. Nous nous étions trop re- parlai'. Il y a, parmi les jeunes filles, 
gardées pour oser nous parler t'lut un stage de recueillement avant les 
de suite, et plusieurs journées se pas- grnndes amitiés, une fermentation 
sèrent au cours desquelles nous affec- sentimentale, le vœu d'un dé1•ouement 
tllmes l'une peur l'autre une parfaite total, tumultueux, mais secret. ù'nn 
indifférence. renoncement personnel : un e~poir, 

Nous nous sommes avou6 plus tard chez chacune des deux, de servir l'au­
qu'après la classe nous n'avions plus tre pour le llonhollr dA la servir. 
cessé de croiser nos pensées et do On aurait to1·t de salir tout cela pa1· 
nous informer l'une sur l'autre, tlis- de basses plaisanteries ... 8'il y traine 
c1·ètement, précautionneusement, at- de la sensualité, elle oRt vraiment lJion 
tendant avec impatience une rencontre épurée, transmuée par un mysticisme 
que. nous devinions promise pal' le exalté ! 
destm... Cette période mystique• se termina, 

Je me renseignai donc sui' Fanoute. commo il arrive souvent entre jeunes 
On me montra son père, ~I. de Las- ôtres féminins, par un magnifique 

parran, qui déjà m'avait répérée et ~clat de gaîté. {fo matin, sorties on 
essayait sur moi, à distance, ln séduc- môme de nod chamh1·es, que sl-parait 
tion périmée de ses œillades. Des en- le coude du corl'Îdor, ot nou~ Plan· 
vieuses m'assurèrent que Fanoute ç.rnt avec notro habituelle allure d'on­
était un redoutable petit phénomène, vol, sans regarder !lovant nous nous 
renseignée sur toute chose malgré nous heurtàmes d'une telle violonco 
son âge presque pu \ril (ce qui était que je fus projetée contre Io mur et 
vrai) et accueillant toutes les invitiisjfaillis tomber. Funoute nw retint; noLtS 
masculines ou féminine (ce qui était titubâmes un instant, enlacées, avant 
faux outrageusement: personne n'était de retrouver l'équilibre.·. 11 Callut bien 
moins banal en ses proférencos). On alors unir nos yeux, et aussitôt un 
fit all,usion, non sans sous-entendus, rire inextinguible uou~ saisit, nous 
à .lllargaret Leslie, qu'elle ne quittait >ecoua. comme deux j-ounos bu1·euses 
guère ... Plus tard, elle m'avoua en olympiques ivre d'ambroisie. 
riant qu'on lui avait transmis sur mon Quand notre rire s'apaisa, nous 
compte des révélations non moins étions certaines d'8tre amies pour l'é­
su~peotes 11t non moins imaainaires ... ternité, et, les doiits entre-croisés, 

marchant à petits pas dans ce col'l'Ï­
dor enchanté, nous parnons toutes 
les deux ensemble afin de nous racon­
ter plus vite 1'11ne à l'autre ... Comme 
le dit aussitôt la drolati11ue Fanoute. 
cle coup du foudro avait été un pell 
rude, mais c'était lJion un coup de 
foudre .• 

Or, dans ces brusques ferçeurs de:! 
dilections entre jeunes filles, si peu 
teintôes qu'elles soient de sensualité 
(c'était notre·cas), il y a tout da suite 
t1uelqut' chose de paRsionné: l'admirll' 
ration physlque ... Xous n'avions pn:' 
encore quitté le lieu do notre heurl 
que nous avions r,11 le temps de nou>< 
dire dix fois l'une à l'autre, a\"Oc une 
explooion de Hincérittl: 

- Comme \"OUs i·teH jolie ! 
:'\ ous ne nous laHsions pas du nous 

regarder l'une l'autre, de preudre rv· 
cipro<1uement possessio:1 de nos ri•a· 
ges. 

" Comment vous ùtos jolifl !. 
Pour co <1ni concernnit Fanny d~ 

Laspat'J'Oll, on 110 pouvait rms pùnsl'f 
autre chose. si 1'0•1 arrêtait les yeus 
sur elle, 

(li s11ii1re) 
# 
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